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QUOTIDIEN POLITIQUE ET FINANCIER DU SOIR 

Le comte Csaky a fait un voyage 
en avion jusqu'à San Remo 

La presse 

l)t• Jl1JU\C8U\.. ê.lCl"{)l•11\,,, •·ftlltlJJet•­

l'lllll't a11uln-lr11111·o·lu1'<:.., 0111 1•11• 1 
~llJ 110s bwr à l'ttro,, 

l ls pern1et tront d'etendre 
les échanbc:s entre les 

trois pays 

On a installé en divers vilayets 
:~077 rescapés d'Erzincan ----

Les s~•oui>sea eontinuent sanli c::auaer 
de <lomn1ages 

toutefois 

internationale s'occupe tout au long 
des entretiens de Venise Paris, 8 (A.A.) - « Havas > com.mcJ - Ankara, 8. - (Du• Tan•) - Suivant On Y oompte zroo ma.iaoru d&no/101 au 

les nouvelles qui parviennent tci Je nom·' eièlle du chtt-/ieu et ::r.500 dan.s 1 .. dépen · 
bre d"" rescapés d' Erzincan çui ont ét6

1 dances. Les pont• continuent .t s'ei/on -

imta/lés en divers vilayets s'élève .t 3077 ,1 drer. Cinq oolonneo de '*""'" 11onr à la 

••• nique : 

à l.Jpndres et à Parts B\'tJC la participation 
La detente st la collaboration entra lRs .füta.ts danubiens ~t bal- A la !R.Jite des néa<x;iat1ons successives 

dont r p8 au Hatay, 567 .t Adllrta, 540 à contillUMll .t de brtla mreorvalle . 
de M . Numan Menemencioll!u, l"""rétaire Me1'•in, ::r97 à Kayseri, 64 à Marat1 ot ::r8rl r..cherch• dM survJVant•. U.. """°'1S&N 

Aénéral du ministère d"" aflmres étranAè- A Antep. 1 Le /laid est exceosiv,,ment vil. On en -
kaniques permettraient de faire tace à to ~te menace à. brève 

res de Turquie, il a été procédé cet après- Au dern. 
1 

, nd 
1 

reiistre 30 deiru au-dessou• deo zéro. 
1er moman • / appre .:. qun es 

midi au ministère des affaire.' étran~re> cfommunications ont pu être établies av«:I LA TRAGEDIE D'ERBAA . 

ou à longue eché."\nce 
No-.is &'Von.. publié hier k communiqué Rome, 8. (A.A.) - LI> oomte Ciano de titllM de pereonne. 

A la siAnature par /,,. ac>uvemements sn- §ibinkaralusar. Les équipes sanitai,.,,. etl 11o.kat, 8 (Du • Tan •) - Le c/uflr• 

J 
• • 1 1 dM victimes cf Erbaa Nt de 926 morts &t 

officiel q . U1 a E:é remis à Js presse à l'i•- retour de Venise a été reçu A Ja Jlar• par En ce qui concerne la position de Fen• 
sue des cntr"ti•n d V . tr I 1 plusieurs membres du ac>uvernenumt et lento italo-magyare à naard de h 

...... s e en1se en e e corn· 
le- Ciano et •e , l • 1 par Je minisrre de Hongrie. Russie soviétique, Je journal relèl'tJ que la 

i1ais, français et rurc de dr\-er~ l.lCCOrd~ e mater1e sont envoyés sur ltJS Jieui. Lo 
-·· d s· 1 587 blessés ; ::r:J65 maillOIU ont "'" démo-

mon Par u. comte Csaky. Il fao. unpres-1 UN VOL DU COMTE CSAKY DE Honarie serait en mesure de briser â e/-
de cat\8cttlre économique et financier. v~1 e ivas s'est rendu .à Su~r avec le• . 

C d 1 b âéJ équipes de sauveteurs. Suivant les nouve/-1 /i"'. 
L' . . bnèvcté. VENISE A SAN REMO le <;eule, toute offensive « idéologique • de 

am1t1f Ïtal h . f . 
es aooor • ont pour 'o 1et arair les d'Ordu J CO • • 't . Le maitre d'kole Numan Sar1so11<>n QUI , a mrruss1on sans arrtJ v~nu~ 

les assises konomiques d"" échsnlles en- 1 f1'"'....., par · 1- r·-·-'- a déclaré · o- ongroise est un ait, con· Venise, 8. - .Ce matin le comte Csaky la Russie soviétique. En ce qui concernt-
C"t'C! <.:t ?osi . • . . ' 1 ' h<:s . tif ; pour 1 expnmer point n <'St a fait un Jona vol à bot'd d'un avion aùs le cas d'une agression armé• russe contre tre la France, la Grande-Bretasne et la ;.in d long.ics phrases. 1 à SB di. position par Je comte Ciano. Ac- la Hfongrie, le point de vue de fltalie dé- Turquie. 

est, au demeurant, un fait d'impor- compa/lné par oon secrétaire particulier, coule de rattitude anti-communiste qu'e/­

tance Considérable pour la politique euro.I par Je ·prélet de Venise et par Je chef du Io a toujours suivie. 
l'éenn tout <'ntiè'c m cette heure partiJ protocole du ministère des affaires .!tnan- Pour fltalje, le bolchévi<me ne consli­
""1ièrenient . ,_ 1 gère• italien, il a survolé toute Ja haute tue pas un m-0tif de ditlhend internatio· 

grave qw es~ marqucc;- au ca· 1 , . 
dran de l'h . . . \ Italie, Jouissant du specU..de incompara· na/ tant qu'il reste un phénomène mté . 

tstoire. Amis ou ennt..'TD.ls .nul bl ff 1 / .1,, 11 • • M · ·1 ser·'t t~-t t ne a' 1 e o er par es vr Jes et ues ·platnes de /a rieur russe. ars 1 en no vv au re • 

Pas de 1·cn1anie1nents 
lTIIOIS f riels 

UN COMMUNIQUE DE L'AGENCE. 

ANATOLIE 

Ankara, 8 (A.A.) - L'Aaence Anato-

et est mépris sur la portée qu'elle revêt Vénétie qui couronne la chaîne des Alpes,! ment au cas où le régime ru'5e tenter,Ut 
su.r sa Valeur constructive dans :me En) Au-delà de Padoue, Vero~ et BerAamc.J de réali!rer d'absurdes plan~ cf~:~pansior: 

rap., où_ par contre, prévalent tant d'éléJ /e iloyage s'est poursuivi jusqu'au-dessus armk. Tt>utelois ila détente entre les pays 
men\$ de démolition et de destruction. 1 do la Rivier.a Ide Liaurie et jusqu'à San·I danubiens et balkaniques et leur collabo· lie est au1orisée à déclarer sam tmcun 

Le . . . 1 Remo que !avion a survolé à tt'rès basse ration pacifique constitueraient une force fondement les nouvelles selon )AfiOrlLJel/es 
communiqué constate ls parfs1~ 1- . · ~ dcnt'té altitude afin de permettre à fhf)te hon- pouvant permettre de faire f.ace à fouit certains ministres se serment r<'tirik• et ..,_ 

. 
1 des vues de l'Italie et de la Hon , arois de mieux admirer la ville. menace A brève ou â /on4tJe khé8I>Ce. 

&rie sur • t 1 . ..--Loo l "°"es es questions •~~.,..~nnes LB voy11~. favorisé par un temps SATISFACTION A BELGRADE 

actu es. S'1t" ce point encore, nous nowl splendide s'achev&t dans l"apr&.-midi par Bel/lrade, 9 (A.A.) c Stelani • . 

a~odons fort bien de la sobrifté dul /e retour,; Venise où [appareil atterrissait Dans les aùlieu:r. ollicieu:r. yougoslavts 
ltxte · • . . 1 à /'Ile San-Nicola' del Lido. • QUI no.i. t offer~ Aussi bien, s'1f·I !<>n déclare que les entretiens ita/o-hon-
to , . . . Le comte Csaky se rendit alors à son . . . . COM EF VEMENT PERDU 

Ut apres k discours SI clair, SI rkolu du h6t 1 .. , . ' ' arots de Venise furent accue1Jl1s à Bel - ME D !NIT! 
c 1 e qu 1 qwtta a J10uveau à 17 h. 3- . 

<>mtc Ciano, nul n'a plus le droit de ntn al/ , 
1 

t t" , .
1 

, é , Arade avec la plus vive sympathie C!U' /6 
. pour er a a s a 1on ou 1 a et salue par Il . >&no,.. d · · , po tique étranaère yougoslave est e/lt LE NAVIRE N'ETAJT PAS ASSURE! 

r ce qui cons::J.tue les vues de l l·i le pr~let, le chef du protocole, Je comman· --
talic·. En ce qui concerne en partictùier ls dant militaire et maritime de Ja zone de aussi décidée A résister fermell'W!nt aux in- Le coque du vapeur c Tirhan > qui 
zon d 1 J H t Ad . . lilt.rations oommunistes à . consolider 1a\ s'-t 'choué à I" nu'Jles d'Alanya, est rc-

• anubitnne, don~ le conflit européen a au e rrat1que, '"" personna!ités of- ~ ' • 
a 1 f . . Il paix dans r Europe balloamqua et à é/i - iet~ par le vent et la ~empe·te con~ les 
C\uet tst si proche, et la zone balkan1'que icie es. · 1 ~' mmer tout dillérend entre /es Etats de brisants du littoral. Le navire subit de °" 

Qui est le complément natJ.rel et géogrsphi-' Le comte Csaky a passé en revue le dl fEurope Nd-orientale. 
qu tochement dt- marins qui rendait les hon· 

e do ls prkédente. le chef de la diplo-1 J PAS DE BLOCS ... 
Tllo La. i . . .. .. . . . 1 neurs. . . Dans ces conditions, on con~idère quo 

tal1rnï.e ava1t e:tt parllca.hèrcment Au momerit où son train partait tt?ur Berlin, 8. Commentant l<M entretiens Je renllouement du navire est désormai5 

raient remplacé. par d 'autres personna -

litée. 

LE « TIRHAN • EST CONSIDERE 

fait de nouvelles voies d'eau. 

~:san:cc balkanique par son union avecf tl10nnt-ur de la HonArie ont retenti. A~nt co~ien so~t in/ondées.les inlo~a· dans le cas où Je "'apeur pourrait ~tre re-
l Albanie, ne se désintéresse d'aucune d.sl LA VOIX DE LA RAJSON Irons qui ont 18ttr1bué .à fltalre la créat10 mis à flot, les réparations seraient &i oné-

âlsfanbul a>·ec d,,. camions char/lés de vi- •w•~ tl1l ~ _.,.,.,, • 

vres et de produits pharmaoeutiqueo " ot-1 - Le nombre d,., ~sonnes ~em1JUrW. 
toint Ve >'illa'9 de Mesudiye, daœJ la cir· .,.,. JN dk:ombrM étatt très .;levé. Le 
conscription cfOrdu t>t •'o.t m;,,. i foeu- procurOtJT de /a République, &e r"'1dan• 
vre. 1 compte qt1;J -ail 1mpo<>sible de /~ aau 

ver par '"" ~yens normaux courut à /o 
On apprend 'llM dan:. la nuit de Mmedil prison où il y ,avait 180 détenu•. Aprôo a 

dw secousses léaèrts ont été enreiistrée> voir obt&nu ltJUr parole qu'ilo M tente 
il Amasya, ;suivies de deu1C """°"_. vib-1 · t d I · ·1 J f' 
1 d

. NUen pa3 e u1r, 1 0$ rr cnettrtt 
entes 1manche ms.tin . · · "" liberté. E/lect1vement, œs déttnus sont 

A Dikili, trois secoussas ont eu lieu en· sauvés pJus de <tlOO viM humaine. ~t, à 
tre minuit et Je matin, dont ;;r de 6 .,,,,,,,,_ f achèvement de! travaux do ...,vetag.., 
des et r do 15 second,,.. Celte ldemi~ro ils ont tou• reaall.né spontan.!mont la pr1 
était accomPaAné• de trondtmenta sou -' son. Le procureur, a titre de récompense. 
terrains. leur a ac=rdé quelqu,,. }pur de •cona• 

Trois secousses à OerAa.ma 

··~/ente. Pas de dornmaaes. 

dont u,,., pour aller voir leur famille. 
Les détenus avaient utiri• 

lnebo- breo d'11n grand dép6t en 
de.:J déc.on1 

btlton arm; Une secousse a étlr en1el/,istrtt à 
lu 11ujourâlttû. oonstruit fXJUT !llOll pro{JTe compt~ pc1r un 

rioh111d d'Erbaa, Je nomm~ Halis, de.' v1· 

L• correspondant du • Son-Posr.i • ;. 1'J'e.s pour zoo sinistrés. lis ont même ~te 

Girerun lournit d,,. détails compJ~-n - chercher des rtDurrice' dan les villa/I<'• 
taire.s intéressants sur la situation dans le 1·oisins pour Je, enfant. d&v~mtS OTpM -

• kaza > de ljebinkarahisar · lins. 

1 a plu~ grande victoir · finlélndnist· qui ait été 
remportée depuis le co1n1nencemenl de la guerre .. 

di,1isio11 SO\'Îétique 
ment anéantie 

Hel<ink1, 8. - Un communiqué of/ici•/ Ladop 

eutièrt~-
"'<Phci, : l'Italie. devenue la plus grsndtl Budapest, dt très vives accJamations en de Venise J"" journaux allemands souli ~ impossible. Et l'on 81oute d'ai/leur• que 

Quatl~ QW touchcont à la vie mem" 
0 

d_t Rome, 8. - Le • Giomale d' Jtalia • de blocs. . r1•1.JS-. qu'elles dépas.o;eraiMt la valeur m8-
' • - V /k' •- B--•--•t / • ertraordinaire annonoo fanliantisoement 

a l>é:ùnsuJe. 1 constate, sous la plume de son directeur, ...., c ot: """~' """""'' er • &XI ien•I m• du navire. . . _ . 
., . que non seulement /es entretiens de Veni la riésoJution avec laquelle fltalie e'oppo·I L. 

1 
d d à dt la ·44 ème d1vJS1on sornlt1quo dans la Rorm., 9 (Radt0). - D""' colonnN «>· 

••• 
c..t sa . . d """' - • ,. k am ~ apprcn ce propos - . d S . ___ i - . "ét' -' . d J 

ns precoruser es v«Xs, louiours se ont conlirnre famitié intime entre le 50 à feir.tenskm du <tJnlHt actuel dans /e< . . Q .1 reflron e uom1.-m1 autour du VIllqe n 1que<i o.,.,raient ans a zone de Suo-
arbi'r. . . 1 s que le naVJre, qui a co té pourtant 1 m1 ·1R ·ssai · L' d. . . K 

n 
.. ' s1rcs et mconstStants, cil., saache U· deux nations, mais ont révélé aussi la <X>ll· ré/lions danubienne et bttlkanique. :ion aoo milles livr<s turques n'était pns aat. m1 au. une "" m/jealt "ers ianla 
"' Parti 1 i- à 1 ,,, d 1 Jller~·i ; fautre pointait '-"·ers le sud de fa 

eu Joe importance la solution dt co,,.,arrc6 " eur attitude actuelle et lu- DE VENISE A CISINAU.. assurf. Rien ne viendra donc compenser Dan• le> milieux mlorméf on affirme lo'-UI J 1 t é d pon à r&aliser un mouvemt'nt en J\>rme dtt 
<s pn..blèmes trop longtemps nc!a;li- urB en pr sence es problème• actuelle - Londre, 8. Le « Times > souliAnant ln ls perte que subit la direction des Voies que cette nouvelle i victoire Nt I• plu• . . . . . g~ me t - J t · c• t là · · . 1 d . é . , _ . . ttnrulle. Mais les F1nlandars app11quèrem 

· n sur 8 spis. es un point 1.m .. pc>sition absolument prédominante acqu1~1 Mnrititnes.Le !ait que -1'on ait nl:glig~ d'a-s- Aran e qui trut T~ntJJOrt,.. 1usqu'ici par . . t t .,.. . l /eur tactique hiib1tuelle, harcalant rad 
Une ccrt.a·n E . , por an· par la politique italienne dans /t>S Balkans surer le • Tirhsn • est d'au'.ant ;>lus sur- les r1nlandms. . t t' . 

1 e urope, qw n t"St q·J.c tro? Chacun t rt' 
/ 

,._ . d d' 1 . versarre e coupant 1ys "'mat1~rnant 81"' 
C<>n es .ave 1 que a rncm/lrt• est au< rapproc-he /.,, enlr<>tien• dtJ Veni•• u 1s- pr<nsnt que po·J.r les navires neufs la Le. prisonniers se cluflrfJraient par au/- · d · ·11 

Ut, avec ses méthodes et sa mentali c6té d 1 l'i' 't 1· '··- tt1 • . . ' l'OI.. o rav1I& .~ment. , : . -1 3 e a po 1 ique 1 a 1enne dans son cour.s du roi Carol à Cisintru. Le JVU' n primt" est tr~ limitée. /Jers et le butin .L..mport• p char• armAr. , _ . . . ~. Od1 USem ~ · • 
1 

· 
1 

· ~ L..c' moment vint ou les rrou~ M>V1~t • 
ent ,..otSte, s est p u pendant orien at1on et ses méthodes tout oomme de la City y voit deWi affitmations âuno t>u PJèc"'1 d'artillerie de di ver• calibr.. · . . des lf:<'nf . fi af' c6 és . LE « TAYY AR • S'EST AUSSI ' ques OtJTent le cho1:r: entre mourir de faim 

rations, à exploiter les divi 1ons t 1e tJSt ""'" t de la Honllrte dans même orientation politique. 1170 chevaux 47 voilllTee-atelier• a1 J ------L- . . 
t:n°J<, 1 / oblè 1·-.1· J • ECHOUE ' ' ou ,,.,...,.,,,.,.,.,r "°" le leu dN m1tra1llfltlNJ 

es J>C'llples de la p6unsule, pour Stt· es pr mes par i....,.,tertJ quo ce lt>-<:1 a L'IMPRESSION EN AMERIQUE camions, 10 autos blind•. 20 tr11ClflUT•. f'nland·' 
vu à . . posés. 1 I ~·· Ct fms md1Vldll6lles et à ses des - N y k 8 T 1 )OllTlltUX pu- Le 'Vapeur • Tayyar • v<:nant d'lmbros 16 autoo de D. C. A. La baMille fjnaJe au <IDtJr• dr /aquell• 
~. d'h~ém L' · · April! "'voir 'SOU/ignd quo tau• I"" pro- ew· or ' · - ou• es s'est échoué s:ix abords de Gclibolu. r -
"C'tion '" orue. Italie, Qtu, par son Wèmes européens ont lait rbbjet âun e- blient d~ nouv,,/les détaillk>s_ •llT la CO~- '-"' Sur le Iront do Carélie, <W cour• de. la quaMnte quatrièm.- division a été a -

résolue et déc1S1ve, 
8 

empêché lai :r.amen au cours des entret'ena de Vero férence 1talo-ma~yare de Ven,.• en sou/1- vapeur « Saadet • a transborM les vo- dernières :14 heur'", IN trou,,.,. lin1ands1 nliantie a duré 7 heure• pnr 35 degrh au 

~~erre de s'étendre vers les Balkans et le /e directeur du« Giomale ~ltalia • re/è~; Anant avec .!videnc" la déci"°" d• rJtalie yagcurs. Le• Saros> de ls ComJ>'lgnie de - ne se sont pas JivréN A de nocrve//ef d"""°"s de l'ot'O. 

"•!'\literran<e, juge Je moment venu d'sf-1 /a volonté commune Ide fltalie et de la do préSf!rver la pai:r. d,,. &/kans. sauvetage est •ur les lieux. actions et ont consolidé lwrs pos;tions.I La victoir~ a ~M salu~ pnr d .. mani· 
fron 1 H d 1 Rencontres de patrouilles au 1*>rd du laci festatiom d'enthousiasme en Finlande. 

ter avec courage et loyauté les pro _ ongrie ans leur opposition à rexten - .. ·· , • • 1 
blèrnea Qui .q,arcont encore les Etats de ce sion de la .auerre en Europe sud.Jorientalr lT n r rp n n 10 n Dl 0 t' V~' ID p n tep ( li c· 0 n- LA CARTE GEOLOGIQUE L'l\UTORlSATION D'EXPORTER LE 
secteur d I' 

1 
et en Méditerranée. • • • • • , , D'JSTANBU B L E 

trc, dans IJ41 Earope afin de lt!"<lf permet-! .• M~is, aioute-t-il, il est évident quo S(' JI Ul 1l1ta1 re so \' 1 {-'li ( ll (. Ls leçon du dernier tremblemœt d~ ter LA REUNION D'HIER DE LA G.A.JI/, 
e atmosphère enfm rass6"~- I"mtent1on de la Hongrie de résoudre ses 

0
, ,,.,, _ rc n'a:1ra pas 6té perdue: la MunicipaJioo 

ntt, de di-fendre Jeurs inttrêts communs, problèmes par la voie pacifique ne doit a décidé de faire cntreprmdrc sans ~ai 
•u?(neurs à leurs petites qucrcl.lcs et à pas ~tre un encouraaement ni un prête.X- P:\ t;S'.:\11:'1 et ~<lv rs:iire-. d!" la conti11uat ;on a ou· l'Baboration de la cart~ gkt<>&ique de no-

Ankara, 8 (A.A.} - La G. A N. dans 
sa r~.inion d'aujourd'hui d.i9cuta et vota 
en. deu:r.iène lecture !e projet de loi mo­
difiant ks articles de la loi sur la prot<'<'-1~un. 'Vieilles rancunes. J te pour les autres 1puÎssanœs intére-.éts lnince cie la carn 11;ig-ne dt: finlanJc tre vil:e. C'est sur la base de ce rcl<'V~ qu 

Et dans cette oeuvre de sain r&lisme pour '" dérober à un e.xamen aincèro et _ l'on fixera à l'avenir le type des corustruc-
hUmain Qui doit êtr . _ 1 à une 1olution raisonnable des problè • tions nt>uvellcs à Istanbul rt ~ dqrf d<: tion du b~. Le ministre du c:omm<TCe .rf-

lard elJc =• d e a<:comp1.., . tc..t ou, m"" •ncore "n suspens. n e.st bon d• rap- ~ l • t J 1" Il ' r~e· ce r \' ( l Q 0 n (})) i l l i (', t résis:sn"" requise. pondi<t en crtte occurren« • i.. questi<n 
cnp;bl en Que les droits impres ·

1 
peler que r Europe traverse une heure fort .;::-, ( f 1 ,;:, ~ J :.; 11 faut recoooaitrc que, d'une façon &~· posée par M. Berç Türker (Alyoo) pour 

.1 es - le droit to t bl I ' • • f • • 1 <-a] 1 -~'d'té d . -·'-' savoir .; l'autorisation du gouvcmcm<'flt li u court - de la trou e et fon commettrait une erreur en • d l nçJ c a ~n l es nouvea-.u LRUn'CW.111 . 

'."'gri"· soimt ttspectés et enfin satis .1 refusant d• soustrair• à ses convulsions Ill <l ISO r O llll e 1 t l (~ l lS 1 l C(l 1 ()Il construits depuis •s ans en notre ville a d'uporticr. de .
1
'orge, ~u blé •\:,,~•gl•. 

lsita. ! les cas qui peuvent encore étre ré'los ~ci· ét~ fort négligée. Nous connaissons des dans la sitastion po illQUt p t, •e 

1 " ~ d I ' t • ' • T k<I int:h~ts du pays 

Ch 

1 ~t à souhaiter que j)efS<>nne ne cher- fiquement et par des mesures de jUt1tice • e ac 10 Il ·1'~ r ((k Il Il (l immC'ubles à appartement.. de proportions conci ie aveic: T 1 { 't ~ . 1 
< " 1 UN PROBLEME ARDU MAlS ON ( ' ( '-' J im~an-œs qui se """"""""'t. en r&li~ · M. Narmi opçuog u. OllNIJi ~-:'la "" •c 90'.atraire à la part de respon, N ,~ ·-.. ·.--· 6claircme:nen.ts d temuna en d= rant 

hilhés Qlli 
1 

. . sa-

1 

INSOLUBLE 1 •• •• • ••·- d'une annst'.ire m ~on assu gr~e llU - · t' , , 1.11 mcombe. que ~tte autonsa ion n t-:tpœt u aucun 
Un r . A propos de fé<llrurcissement de! rap Tallin 8 - On mande d• MOOCOU que • Pour Ja g<1erre à OUtrDnC<> se déclarent portant des murs faits d'une ""'1e brique. ~ t d<>ruil • Il 

Que nit est certain en tout cas : c'est ''>ris entre /a Hongrie et ses voisins qu~ sous Ja ~idence Ide f>t'Bline, une séance' Vorochilov, Jdanov. Chapoclmikov el le li faudra rem&lier à tout ctla et surtou. dange< le 17'ys, ';" d la qu:i e ~e con 
f . C<:tte eollaboration italo-hongroise,I ont fait fobjBI des conver.sations de Ve _ !Draaeuse du Conseil Militaire, ~Mt dérou-1 chef do la G. P. U. Beria Jequel oouligM rntcr le r"'1ouvcllement ck parei.!s abu cerne qd~-' e surp us e .. pr uc on. 
a1tc d'csti 

1 
. . .. . d 

1 
dé , . , . Les =81"8tions du numstre furent 1u-

rne et de compréhension ~ _ nise la c Tribuna • constate que ce n'est lée leu Kremlin, lavec la part1c1pation e;I ea conséquences sastreuses que 1 mt.r- dans les c:oostr.ictions fut\ITCS. L apphca --'f" _, '-·• ,<-
PrOQucs 

1 
, 'k of 1 . . à f" é . . . . gtt. = l58ntes et la ,.,anct "'" !~.,,. 

• QW a ét.' affimitt une fois de P8• la une chose facile à réaliser. Il ~s- Vorochilov, Jdanov, Chalf>c'111• ov el rupt1on de la campagne aura1t mt rieur lion du p!an Prost prk0t~ d'Sllkurs un< L'A bJ'- ,, . x. 
'Phis à . · . . . . . A d S Le . . . . -" _ sse<n cc se T<-JflJra nJt:Jueu.. 

Venise de la fa a Jus e li.ci t git de réaler des questions llllCiermu, dé- lrs, Kalmme, Molotov et Beria. u cours e fU. R. S. .. s p11J1t1sans de la aus • modification essentielle de la ououiguts 
te, ne J>Ourr çon p xp : roulant directrment du traité de Veryif • de la discussion sur J.,. échecs de la cam- PNl<ion des hDstilitéa ju,qu'au printemps tion des QCJartiers: <Itt avenues nouvelles Une bonne carte géol<>&iQU(' de la vill< 

a ne pas donner les plus heu-
1 

. . . '-- · · · •· bl d - d guid d f. · · r~ fruits 1 e.• Mais le chemm dé1à parcouru, aulori· pagne de Finlsndo, deu:r. courants se ma- sont Ka11mne, Neolotov, Meh11 . seront percées. beaucoup d 1mmcu es e- servira e c aM la 1xation des d1 
tout da ~ans .le présen: d'abord et sur- se /'eo•poir dam de nouveaux développe- nifest~rf'Tlt, révélant une scission au •ein Staline, réservant sa décision. a ordonné vront être démolis. La prffllièr<- appliea-' ".'m.<;\ons, nom~ d'HagM <t autres par -

ns 1 avenir l m•.nts de et p/Bn âéqullibre et de iustice du Consoj/ au wjet de la oonduite d,,. hos- entretemps fintensilication de r aotion aé- ti<>'l d• grand~ '.'"~~aux de ce genrt aura

1

. ~nt~ des romtruct1ons '10-.iveoll.,. 11 

G. Primi qi.z1 nt biche aux rai«rm do vio -n . tllitk. 1 roifl1111•· heu entre Em1n0nu <t UQJ<apen. erior. 
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LA p Ll.JIUUR T UUE DE CE MA TIN 
1 
L' VIE LOC La guerre anglo·franco-allemande 

c.., .Oi.lES i:.lt<ANGt.flE .. lérieur, on se b~a cette fois-ei sur les 1 
dispositions da rapport de M. Jacquard 
qui assumait à l'époqae une charge à 1 .. 

Les communiqués officiels 

Les entretiens de Venise 
LE COMM. PONTREMOLI A LA 

c CASA D'ITALIA > 
L'attaché naval de l'ambassade R. d'I- direction générale de la statistique. 

talie, le commandant Pon.tremoli a visité 
ll9$I lhiec il.a cCasa d'Italia> et s'est recueilli de· UNE NOUVELLE PLACE A HARBIYE 

M. M . Zekeriya Serte/ écrit dans le ayant renoncé aujoara'hui à allirer l'Ita- vant la plaque où sont inscrit' les ,,om.. La Municipalité a décidé d'aménager 
c Tan • : lie avec elle a intérêt au maintien, tout au 1 des morts italiens de Je grar.de guerre. La une belle place p:.iblique à Harbiye. Le 

LA IYIUl._1vrl""ALl 

----··-
COMMUNIQUE FRANÇAIS 

.. Paris, 8 A.A.- Communiqué du Grand 
Quartier Général lranr;a.is : 

Nuit oalme dans l'ensemble du front 

COMMUNIQUE AllEMAND 
Berlin, 8 A.A.- Communiqué du Grand 

Qu.,rtier Général . 

Dan le territo1te de la frontière ù 

Activité des patroui//es dans la réAion 
Vosges. 

fOuesf de Merzi", les «laireur~ ennemis des " 
ont ét6 repou~és .avec pertes. 

* 1 111nvier au wir • 

Paris, 8 (A.A.) - Communiqué du 8 Rien d'important à siAnaler. 

Tant que le vent est à la paix, les Etats moins, de son attitude actuelle de non· !cérémonie, brève et significa;Î\•: a ét~ ;i-o- Central de l'éleetncité avec l'impression­
de la région danubienne et des Balkan• belhgfrance. Et elle s'abstient de prendre fondément impressionnante dans '"'· au- nantc symbole de la tête de mort et des 
oublient le danger et se plongent dans le posi'.ion contre son alliée. Mais le jour où' stère simplicité. Le consul général, le Duc tibias entre-eroisés qui se trouve en cet 
sommei~ Laissant alors de côté les que- elle devrait choisir entre l'Italie ou les 

1 
Mario Badog'.io y assistait, ainsi que !e' endroit _ danger de mort J - ainsi que CHRONIQUE DE L'AIR 

relies qui les clivisent, ils parknt de h~u•. Soviet,. il est indubitable qu'elle optera

1

1
co":"".'. Cempaner, Je Chcv. Of.f, O... Pel·;'·a~vent attenant qui sert à a~riter ceux 

1 
.e 

Mais d~ que l'honzon commence à sa•· pour les St.-<:onds. lcgnm et de trè! nombre-J.X Italiens de no· qui attendent le tram disparaitront pour A 

sombrir et que le danger apparait; tout 2. - Il Y a une concordance entre ta tre ville. faire place à un petit square. De cette fa-
de •uite ;i,; reparlent de la :iécessité de politique italienne dam les Balkans et LE VI LAYET çon le W. C. souterrain que l'on a améns-
s'unir ou ils cherchent à s'abriter sous ce!le qui est suivie dans ce sec~eur par les gé en cet endroit sera à peu près complè~ 

• QUATRE VILLAGES DEMANDENT 

• • UHt"ll'O 
. 
a Il Oil)(' ( 

----<A-:?----

Dédarations enthousiaste de joun1alistcs bré i Len,, 
l'aide d'une grande puissance. Alliés. Cette similit:.ide peut entrainer da- tement masqué par ta verd.trc d les fleurs 

A ETRE RATTACHES AU V/LAYET 1 
L'entevue de Veni~ entre le ministrf" vantage, de joùT en joar rttEf...ie vers les D'ISTANBUL En ~e de ~a. réalisation de .c~ pl~n, le Nous svons annoncé l'arrivt!e JtUdi der Europe, ne s'exprime pas en termes 1noins 

des affaires étrangères hongrois et le mi- Alliés. j prés1dent-ad1omt de la Muruc1pal1té, M. nier à Rome du trimoteur I-AREl\.l, de J.> chaleurfüx. C'tst une belle brune, élanefe 
C•s d•ux résultats sont incli•"utable· Les vi!'.Jages de Tuzla, Aydinli, Orhan· ,_,_ 

1 
d 

nistre des affaires étrangères italien est U· c c ~ Lfltfi Aksu et le directeur g""'" a es tram L. A. T. I. qui a réalisé heureusement "' aJJ< yeux arocnts. 
b nl~•. dest'1n's à éclairer la situation. C'est li et Teperen sont à peu de dis:ance de la 

1
. ré • 

ne preuve de ce que l'horizon danu it:n .__. C" Nays, M. Mustafa Hûlki se sont iv s I::! liaison Rio de Janeiro _ Rome. Dc:J.x jour - Ce qu1 m·est ardvt:. a-t~t.:Ue dit, est 
S'-t encore assombri et de ce Q"e la Hon- sous cet angle que la politique anti-bolché- station de chemin_ de fer .de Tuzla. LfS lé.- d ét d 1 Ils t cho's1' l• ter ' J' d .t 

c• ~ f od 1 es u es sur Pace. on 1 
c • nalistes brésiliens ét.aient à bord et ont dé- mervc11..ux. a1 appns e nui que ma v1·st• de l'Italie dans la ~ion danubienne gumes et les ru1ts pr u1ts par ces loca 1- d ·• 

... ........ rain oà sera transféré le Central, crr1ere cri en termes enhousiastes leurs imp:res - demande ue part1c1pcr à cc vol était ac -
gric, pn-cevant !e danger. a voulu se réfu­
gier sous l'é;>aule de l'Italie. et les Balkans nous intéresse. 

1 
t6r, dont la pop:.ilation es. presque exc!u-
sivemen-.. composée d'agricu1teurs, sont ' le Çinili hamam, à Harbiye. 11 sera expro- • sions à lE:urs collègues italiens qui les en- ceptée. Je m~ lrouvais à Sao .Paolo. Jt: Aujourd'h•ii la Hongrie craint les So- ,,. 

viets plus que l'Atlen\agne. Les dirigeant. M. Abidin Daver enregistre dam 
hongrois actuels sont des nobles de vieille I r « Ikdam » la satisfaction avec ltt· 
caste. Ils n'ont pas de pires ennem!s que quelle on a accueilli à Rome f annon-
1~ rommunistes. Par con~re ils savent ce de la parfnite identiré de \.'ue en-

pouvoîr toujours s'entendre avec l'Alle Ï tre I'/tafie et la Hontrie. 
magne nazlste. D'ailleurs cette derniù~ 1 C't3t le dange:- communi:rte qui a ame· 
qui J.tilise la Hongrie comme grenier n'a n! l'Jta~ic et le Hongrie à une entente com­
aucun mtérêt à procéder à l'heure actuel-

1 
plète. L'accord es: parfait entre les deux 

te à aucune occupa~ion de terres hongrai- p11ys en ce qui a trait à la nécessité d'em 
ses . pêC'he:- le communisme de s'étendre m 

Les nouvelles qui parviennent de tou· E irope sud-orientale et à barrer à la guer­
tts les sources s'accordent à affirmtt qu' re la rou~e des Balksns. 
après le règlement de l'affaire de Firf.an- Et les deux pays ont raison d'agir ain­
de, l'Union Soviétiqce aspirera à prendre si. Car la Hongrie a éprouvé, pendant un 
la Bessarabie et menacera égalerrtnt la 1 cer'.ain temps. à l'issue de la grande guer­
Hongrie. L'Allemagne ne s'opposera pas 

1 
re, la plaie communiste et c'est grâce aux 

à l'ex:ension des Soviets, dans cette ré- tfforts de l'amiral Horthy qu'elle a pu se 
gion ~ "'Y o;>p0sera pAs de difficulti<. débarrasser de Bela Kun et du dkastre 
C'es~ dire que la Hongrie ne peut pas qu'il i!lcamait pour le pays. Quant à l'i· 
compttt sur ell~. talie, on sait l'e~en~ion que l~ comm:i­

ni me y avait prise jusqu'à la marcht: sur 
Rome. A cet égard, donc, M. Mussolini 

vendus à Kartal d'où on les dirige prié et mis à la clispogi!.ion de la Direction !ouraient. à l'aérodrome d.i Littorio. suis parue imrnédiatunent en auto à to·~-
vers KadikOy et les îles. de l'Electricit~ par les soins de la Préfec- M 1 R A C L E te Vllesse, sous une pluie torrenuellt: et 

Or, ces villages dépendent administrati· ture. - Je suis enthousiasmé - a dit M. Jo j ai eu la cnance d'arnver à temps pour 
vement de Gebze, qui est une commune D'autre part, l'expérience a démontré sè de Legadas Vianne, du groupe éditor: ' •e dépar:. 
du vilayet de Kocaeli. Il en r&-..ùte que les que le présence d'une sa.Je d'attente ou l «Diarios Associados>, - de l'appareil, dés l\lion unique préoccupation, prndant cts 
paysans que leurs affaires, une contes~a •

1 
d'un abn couvert à l'in..en,1on d~ usa-! p~lo~es et _de la ligne; de cette ~ignr qui u- I~. hc~es ae .cou.rse_ épuisant: êla1t celle­

tion judiciaire, une formalitE quelconque, gers ne s'impose pas en cc_t endroit. Ce nit mat&iellement deux peuples du corn -Ici. partir._ A idée QJ., pe:~ dheures aPT_ès 
appellt"nt au si~e du chef-lic:.i, sont obli- n 'est pas en effet un terminus po-.ir lcs'mun tronc latin, qui déjà sont spirit-Jelle· ;e serais a. Rornc, Je croyais devenir tol•e. 
gés de s'imposer un long déplacement. Il oonvo15 des lignes de l;l~i. Kurtulus et 

1 
ment si proches . 1 ce n'est pas en vain que dan• mon sang 

leur faut perdre un temps précieux et sou Maçka; quant aJX voitures des lignes Harj Nous sommes partis de Rio à bord del' dè bn!s1hrnne 11 Y a quelques go·~ttes de 
vent, faute de po:.ivoir retourner Je jour mê biye-Falih et Harbiyc-Aksarny, eltes font I-ARMA; à Rec1!, nous avons changé oang i.ahcn. 
me chez eux, ils sont contraints de cher- leur plein de voyageurs dès leur arriv~ à d'appareil pour nO!.lS renùre sucres.rive Le voyage a été un enchantcmen~- per. 
cher un abri précaire dans quelque han ou Harbiye et repartent sur le champ. Tout 1 ment à Natal, à l'ile Sal. à Villa Cisneros, fait et n1ervi.:i?lcux tout co1rune sont par 
dan quelqJe café, à Gebze . au plus convicndra-t-il de trouver aux à Sévi:Je et finalem n: arriver à Rome. Le faites et mcr.c •• :euses les réait ations de 

La popula:.ion de ces quatre vi)!ages a environs un local convenable où le per voyage a été excellent et on ne peJt plu~ l Jtalie de Mussolm1, de ce,-e Italie que 
donc adressé une requête collective au sonnel du tram puisse s'abriter. r(gulier. Je :.iens avant tout à déclarer mon 1e veux connaitre de prè•. Je compte y 

ministère de l'intérieur pour en demander J En outre, on exproprjera deux immeu -
le rar.:achement à la commu"lc de Ka:-ta,. bl~ qui forment actuellement saillant sur 

Kartal. ia place, de façon à élargir sensibleme:it 
Le «kaymakam~ de Kartal, M. Bahir celle-ci. Enfin, conformément au plan 

Obay a été chargé d'étudier la question. Prost, toutes les constructions se trouvant 
Dans le cas où. il se prononcerait en fa ~ jusqu'à Hamam à gauche de le voie. en 

admiration pour la L. A. T. r. qui a réal; ... pass r une semame. 
sé vraiment des miracles. 

Je suis, je le ré-pète, tellement enthousias­
mé que d~s demain matin je repartirai 
pour Séville d'où je retournerai. to·Jjours 
par voie aérienne, à Rio. 

Poar pouvoir affronter le danger sovié · 
tique. un rapprochement entre lR Rouma­
nie et la Hong:ie et '.l'aide de l'Italie s'im· 
P<>=l t. La Hongrie revendique la Tran -

vcur de ce rattachement et où Je minist~ t •tr d ell n'a pas tort d'être l'adversaire du commu- filant vers ~~i. devron e e gra u e -
nisme. Et c'est en vue d'empêcher son ex- re accep!erait ses ccn.clusions, les frontia~ ment reculées. Plusieurs constructions Y 
ttnsion qu'il l'a combat'.u en E•pagnc pa• res administratives du viloyet d'Istanbul sont déjà en r<trait sar la voie publique. 

LE BEAU VOY AGE 

l\olais Je retournerai, car JC veux al!er 
aussi t:n R.th1op1e pour y voir celte otJ.vrc 
impo -ante de civiJisation qu'y accomplit 

le fascisme, suivant la traui.ion colon1sa­
tricL de Rome. Et je rctoJrnerai na:urel­
lemcnt en vol, ù bor<l des app.1rdls de la 

Mme Maria Teresa Cavalcanti Elenter 1..... A. 'f. I. q..xe des homn1es, passé-s mai 
ncr, la seconde femme (aprtJ la Française tres dons toutccs !es hardiesses, condui -
Maryse Bas'.ié) qui ait vrl.é du Brésil en «nt il travers 1 s voies du del. 

sy1vanie. De ~out temps, l'Italie a ~a· 
yé de convaincre la Roumanie de satis • . eng:oberont 4 villages de plus l r • d 'à ed · -toug les moyMs en son pouvo1r. · · 1 n y aura one qu r resser successive 

. ActuelJement, la comm ine de Kartal 1 l' '--é 1 faire ce voeu de la Hongrie mais <lie n'est Dans cette lutte contre le commurusm• •• .,, ment eur a 1g.nement gcu ra 
' ., . . , ·r . . comp"' 19 vi .. ages et l'ensemble du vilayetl LES CONFERENCES pas parvenue a trouver un ter:aîn d't'n • qu eJe avait en.amc-e. l tahc ava1". pu d'I • bul 6o 1 

LES ARTICLES DE FOND DEL ULUS 
• . , s.an 2 • 

tente entre les deux pays. La Rouman.ie é- ;.assurerd penl'Alldant un ccrtdainJtemps !Mal: PREPARATIFS EN VUE DU RECEN- Au« Halkevi » de Beyoglu 
tait di"ll05ée à tou!e solution paC1f1que, :an.ce e emagne et u apon. rus CEMENT 1 . à 8 h 

· 1 · êt • · GENERAL Jeudi procbam II courant, 1 • 3" mais la Hongrie n'a ;>as vou:u m de la a soif de conq~ es de l Allemagne étai\ . . 
conclusion d\m ac'.e d'assistance rmpro· telle qu'elle a toat sacrüié pour la satis- En vue de prévenir le renouvelleme'!t M. le dotent Z1ya Ulken fera une cause-

-

P . , . . . , des erreurs de numérotage qui se sont rie sur le sujet suivant ' que ni même de celle d'un pacte de non· faire et c est ainsi que M. Hitler "a pa• od . 1 d 1 OCIOLOGl"UF. 
• . . . pr u1tes ors u recensement général an- ENQUETE S w • agression. Et a Roumanie, à son tour, re· hésit~ à tendre la mam au communtsmf-, 

fuse de traiter au sujet de la Transylva- qu'il avait tant comba:tu et qu'il f.étris· 
sait en toute occasion. Cette at!itude a na- 1 

un 
l c c~ u:x qui ~ont L 

cventuel 
p<bt'S 

nie. 
L'éventualité que lts Soviets puissent turellement r6froidi l'Italie à l'égard de 

descendre ver5 les Balkans, à travers 1'1 l'Allemagne. 
Roumanie et la Hongrie énerve l'Italie. L'Angleterre et la France ne menace..,• 
Tout en proclamant qu'elle pours:iivra <k ;>as aujourd'hui l'Italie. Par contre !'Alle· 

(·t•111~•die ;tt1:\ 

êlC t\S tJ Ïv\ ~ 1·suo 

Suivant nos informations, les spécial1s-, tinJe à app.iquer ks systèmes de cons -
t~ ou miruslete oes l"rav'<!ux: PuOL.lcs on.t tru.ction qu .1 a appris d<' ses pèrtS; mai~ 
entamé aes le lenocn1ain 1ne1ne oe la ca-! les enll eneur JJ. 0 t f <lé · , t:pr s q: 11 rau sc1enunent 
tastrophe causée par le Lrtmruemc.:nt de ou ceux qui ont élaboré les cahiers de 

polrtique de :ion-bd'igfrance, l'Italie ma- magne avec sa fomrn:le élastique de l'es- PAR DEPECHE Evidemment, no'.re homme est assez en-
nifes\e l'intention de créer n bloc dans pace vital est essentiellement dynamique. Sur la rcq<.Iête, transmise télégraphiq,e- n:.iyé de toute cctle histoi:e. Mais il a con-

terre l'étude de.: la construcbon. 1 l charges en nl:g!igean,, les calculs de résis -
n·y a plJS personne qui ne sache que l'u tance voulus, ont~ils senti le remords é· 
ne des r&l.SOns esesnti.wes u .... s pt:rtt::s d trtlfldt ~ lturs cc>nscJenccs au spectacle de 
vies humaines réside dans no.> 1nu.oodes i leurs victimes ? 
de cons..ruct1on tradillonnellts comme eus 

les Balkans (?) avec l'adh&ion de la Rou- Et il n'y a pas de dout.! q·1'elle sacrifie- ment par le procureur général de Bursa, fié à des amis que, tout compte fait, i~ 
manie. en vue de s·opposer à l'cx-pan'"1on rai• le.s inth.!ts italiens aux siens propres. la dame Nazire a éU: arrêtée en notre vil· préf~re q-.ie les choses se soient passées a::-t 
sovié:iquc. Au cours des dernie:-5 mois, el- .. Bref, le véritable danger po·Jr l'Ita- le. Elle C3~ acc-.isée d'avoir volé 550 Ltqs si plu'.ôt que d'avoir eu affaire à de véri­
le a beaucoup travaillé dans ce but (??), lie est du côté germno-soviétique. Sa si- à un nommé Süleyman, habitant à Bur- .ables voleurs. 

. . ~ A..I cours de cetJ~e catastrophe le bon s1 dans le fa1t q.ie 1 on na p<Js rcspec~c ' 

mais sa!\s y parvenir. tua'ion géographique et stratégique et se, sa, QUSl'.ier Muradiye, No J. Seulement, comme dan3 le cas du Gui!-
~--· 1 t béto:i a fait ses preuves. Nous continuti-
\M:eln» es construcuons nouvc....es, c<:r a111e-J 

Mai.ntenant nous voyons que Rome s'est véri~ables intérêts exigent la défaite d•J Conduite à la direction de la Sûreté el- lot de la fable, un danger subsi•te: c'est 
,_ . , N uJ 1 h ront à l';i tilis<r pour a construction des no.:ess1tc-s et ce11.a1ns c-.c s cc niques. 

mise de nouveau à l'o<uvre La rmcontre groupe germano-soviétique. La situation le 9 été trouvée en possession de 445 Ltqs que les bons habitants de Y<:silkoy. in . 
de Venise est •~ :iremier indice de c.·• n'a pas changé à cet égard depuis 1914. Nazire n'a pas parue troublée par l'oc- struits par ce précédent, ne témoignen: 
activit<'. Il est hors de do;i'.c égalem~nt. Quant à la Hongrie elle est exposée aus· cusation fonmtée oootre elle. 1 plus du même emprc-sst-rnen-t lorsque l'u" 
qu'tr!e s'efforcera de faire st-ntir son in - si au danger germanique et ~avc ; elle y - J'ai vécu pendant plusieurs années, d'entre e-.u aura réellement affaire à dC'l 

S · t , l'h d d / immeubks publics en_ Anatolie. E, nous u1van ce qua rappor.t'. on. t:-pu.e 
[ M lb al · 1111 . aJ 1 le consei'!erons aussi à ceux qui auront 

f\ue-ice au cours de ta rbnion du conseil est même plus exposée que l'Italie. D·J· 0 ·t-clle clit avec Silleyma'l et avec le pro- cambrioleurs \ ... 

sparta, . r um errnr ay, '1 y a eu 
970 morts en cette vit:~ lors du grand tr<:n1 

blcment de Il.erre; or, tous les cadavres a­
vaient été retirés de des.sous les décom · 

les moyens de l'employer. 11 :l'est pas dif-
ficne égalemen!: de con<Xvoir ;>our :es 
paysans des formes de construction à meil 
<ur marché. 

de ]'Entente-Balkanique qui se tiendrn à rant la guerre générale, lors que le flot de dctit des économies que j'avais réalisées 
Bclgrade. l'incnda'.ion slave parut vouloir gagner pendant ce temps j'ai pu réunir 550 

.1 bres des maisons construiles suivant le 
PRIS SUR LE FA/1 système anatolien que nous connaissoos. Mais notre devoir est de témoigner dé -

Le jeune Omer. ven·.i récemment d'Iz 4 1 avec le toit recouvt:rt de terre. Par contre sonnais de la s<.nsibilité'. la '])lus vive lors 
mir, a ~té abordé par un inconnu aux en. on n'avait presque pas enregistré de per des opérations de livraison et de prise en 
virons de YenicFrmi. Le Q:.Jidam engagea 'tes pour les maisons construi!es s:.iiva!lt le C'harg ·, en ce qui concemt' l'exécution des 
avec lui une ccmversation qui n'en fini:s 

1 
système dit Sakiz taklidi • imitation de conditions et de nou.-c; mon'.rer :impitoya · 

sait pas. E! SOIJS prétexte de mieux en -
1 
mastic). b:es dans le châllment des responsables. 

tendre, il se rttpprochait >toujours daV1ln-I 

Mais l'intervention de l'Italie ne suffit la plame hongroise, le peuple hongrois Lt:qs. li sait parfaitement que cet argent 
pas pour assurer l'union des Balkans. s'y est opposé par tous ses moyens. A est bien à moi. Mais il a votilu se ven-

.. L'aide qu'elle peut leur as:rurer. en cct.e époque un corps d'armée turc corn· ger de ce Qae je l'ai quil:té et il m'a dé­
tffet; en cas de guerre ne peu• pas aller battait aussi contre les Russes en Galic1'. noncé. J'ai dépensé ici ro5 Ltqs de cet ar­
au-delà de ccl~e qu'elle a prêtée à l'Espa- Aujourd'hui la Russie soviétique s'est ins· gent pour acheter CCl".ains objets ... 
gne, c'est à dire la fourniture- d'armc:i ~allée dans les régions défendues alors a- On a saisi les 445 Ltqs trouvées en pos. 

d'avions et de matériel. vec tant d'acharnement. Et elle y a ap- session de cette jeune personne ainsi que 
Néanmoins la politique anti-bo!chévi· port~ non se'.llement les masses slaves, les objets représen:ant la contre-valeur du 

que suivie par l'ItaHe dans les Ba'bnc mais aussi le communisme. Or, la Hon - restant de l'argent. Nazire elle-même a ét! 
peut avoir plusieurs conséquences : grie d'aujourd'hui n'est pas l'héritière de mise à la clisposition du procureur de la 

r. - Elle peut provoquer la ru')tUre l'ancien empire a·~stro-hongrois ; elle n'est R6publlque. 

tage de son interlocuteur. 1 * 
A un certain moment Omer, qui se te- Nous sommes tous d'accord quant à la 

nait sur ses gardes, e-ut la perception très nécessité d'abandonner ce sys:ème. Ma:s 
nette qu':ine main fc·uJ..lait dans ses po _ .. e fait que des constructions en bô.on ar­
ches. Il ne c.îlla pas. L'inconnu continuait mé se soient pulvtrisées comme dJ. sel a 
à parler avec une volL'.bilité croissante. 0- induit beaucoup de gens à douter de l'ef· 

FA USSE ALARME mer ne répondait ?rC!i<lUe pas. Puis, tout ficacité de ces constructions mod mes que 

En mê1n~ temps, tout en souhai:.ant q:.i' 
une pareille catastrophe ne frappe pas '.lne 
au..re fois ce pays, il faut que nous fixions 
dès à présent Ca façon dont nous pour • 
rons pratiquement am{liorer les co03trw:. 
bons cxlstan~t:s dans les zones jugl-es dan­
gereuses, conseiller et appliquer des mé • 

complète de l'axe Rome-Berlin. l' ~· lm· pas en mesure de parer au danger sJ•­
~ible, en effet, de concilier la politique ve cor elle :i'est plus qu'un petit pays de 
anti-soviétique de l'Italie avec la collabo- 9 millions d'habitants. A elle seule elle ne 

G:iil:Ot criaii~ au loup... à coup, lorsqu'il sentit que son porte-don- nous nous efforçons de généraliS<:r dans :e 
P ·o1· 1 · é thodc:s c.n cons&]:..ience. On ne saurait dou-en 1• ui, a crié l'autre nuit au voleur! naie aller changer de propriétaire, il sai- pays. La vérit est que là où les entrepre · 

ration germano-soviétique~ L'Allemsgne f\~oir 11: t:o1it,. !111'1 4~m~ Dl'l4f'o) ------------- __ , ___ ..._ ..... _ 
.---

' 

EN MARGE DES ENTRETIENS DE VENISE 
de St. M 6fC :Jr la plar~ du m•me nom. 

N tre h h bi é l d 1 h .er que le pa}'SOn en apprenant qJe des o omme a te Yesilkoy, rue Ni- sit d'un poing ferme la dextre du pick • neurs ont respect es donnét'S e a tee -
N Il é • milliers de compatria:es ont été condam-san, o r4. a té rével.J!é en sursau~ par pocket, l'emprisonnant dans une étreinte niqae, les nouvelles constructions, meme · 

:i.és à mort poW" avoir habité un~ maison 
emblab!e à la sienne et q·.Jïl y a moyen 

de prendre des mesures de précaution et 
de défense à cet égard. s'efforcer par tous 

un bruit insolite dans la chambre conti - de fer. L'homme, pris aittsi en flagrant dé· filles se sont p1iées ou pt.'1lchées, ont sau­
gue à la sie!lne. D'un bond, il fut à la fe- lit, il n'eut plus Q'-1'<1 Je livrer à la ;><>lice.' vegardé les vies humaines se trouvant 
nêtre et lança les appels les plus désesp<'- Le voleur est un récidiviste de nom Ah· sous leur -oit. Dans '.es con~:rucûcns en 
rk. To:.is les voisins, tirés de leur sommei: 'uned, fil.3 d'Ahmro. Il parait fort morti- béton, les spéc,alistes ont fait entrtr en 

On 1 · lei moyens en oon pouvoir de réaliser ces acroururcnt. a le sens de la solidarit~ fié de la façon dont il a été démasqué.Lui 1g.ne de comple (~alemcnt le danger des 
mesures. En ~aovan_ ceux qu1 sont encore 
en vie. songeant auzi à la défense de œux 
qui son~ exposé-; à 1'é\~mtua!ité d'un dan .. 

dans 'l<"s pet:.~ bourgades et certains gail- ·m, un spécialiste du vol-à..J.a-tire. s'être trt.mblemen:.s de terre et ils o~ .. trouvé l1,. 
lards résolus s'étaient même" munis d< fait prendre comme un débutant ! Il n'en :moyen de renforcer la résL-c;tance en fonc~ 
bons bâtons avec lesquels i~s se réservaien -evient littéralement pas... jtion de_ cei_i:e _éventualité égal~nent. L3 
de caresser le dos du malandrin éven· L'affaire est venue devant 1e tribunal conclusion a tirer du fait que, dune part, ger. 

tucl. de flagrants d8'Hs. La sen~e:ice a dQ tou-!certaines constructions nouvelles ont ten:.i 
Toat ce monde fit une irruption bru . 'efois être remise à une date ultérieure,le bon, même si el~<:S ont été pl'.us ou moins 

yante chez Pericli, qui tremblait encore tribunal ayant désiré entendre certains té- 1endommagées. alors que d'aJtres, ont ;>ar­
Mais on eut beau chercher, pas la moin· moignages complmeutaires. tagé le sort des cons:.ructions en pisé ayant 
dre trace de valeur ... Le seul être vivant A LA DERIVE ... des pierres en guise de toit est slmplt : 
que l'on a tro·.ivé dans ta• maison, o·.Jtre On a tro·1vé devant Sirkeci une barque dans le premier cas •es cntrepre1curs ont 
Pericli, était un cha·t. Force es'. donc d'ad- à dt'mi-pleine d'ea:i, qui d6riv.ait au gré respecté les condi\!ions de leur cahiu de; 
mettre Que ce sont les innocentes gam du courant. Elle avait ses rames prêtes à charges; dans le second, soit pouss~ par la 
bades du félin qui ont effrayé si fort le servir On reC'hcrch,. Je propriétnire de 1'= convoitise de gagner davantage soit à for­

donneur. 1 barcation et surtout l'on s'dforce d'é~-: cc de réduire les prix des adjudica 'ons 
La pcllicc , Qui est intervenue à son tour blir dans quelles cir•::onstances il a l'a a- pour enlever l'a!fair•, il• ont agi de la fa· 

en a E é quitte pour inculper Pericli d'a~- bandonnée - ou en a t':é -peut.etrc arrach< Çvi contrair~. Nous po·~vons <xcuser l'in-
teinte A Ui tranquilJitf publlqu~. i par un -eci<ffnt. nocente icnonmce d'un peysan qui con· 

' 1 

Folih Rilki Ar.oy 

LES SECOURS DES ALLIES 

Ankara, 8 (A.A.) - Nous apprenons 
que les gouvernemrn!s français et britan­
n:que ont déci.JE d'augmenter dans une 
~nrge n1esure les secoJn pécuniaires qu'ils 
ont déjà ar.cordé aux pop:.ilations ayant 
10uffert du séisme en Anatolie. Nous cro-
yens savoir que cette aide supplémentaire 
sera faite par l'envoi de m-at~riaux et 

d'outih de p~im nEc:cssitt. 
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LES CONTES D__E c BEYOGLU a :::re;:::;.
1

~~~:;~ 
1

:., d~é;..:n!~; \ 1 i e t1'·o11o111 i c1 t1 (.l ... l l1,1· 11a11c1· e· 1 .. e /::~ :.1:~~ 1:.:aaf!:!~.,~~ ::d::~: ~~ '.: ~~::!'1!~~·~~ctr:U~ ~=:~~:,,~ 
)a l•s soudrun la flamme de l'espoir. Et v01l<I ,1\.1 ,; V ments en cours et que le rythme orduunre par les constncteurs qu<' par les din 

qu'à ses yeux l'image de l'ingrate Simone 1 ... ,,~-• .,.,.=...,""'-""" .. _, . ._ _________________________ des comm=icatiorui aura rcpns un mazi- geants de rexploitation. ce qw donne dans 

se substitu.a•t déjà è celle de Sylvain~-' Un rapport intéressant mum. cc domaine aux chemins de fer italien. 

' 'Je 
del f}} ;11" 11 " C'est Simone qu'il abordait au seuil èt L'on peut dire qu'en général, la t:rans- une place digne de considération. 

~ leur beau roman. une Simone toute neuve. formation de la traction à vapeur en trac· 

1 • t 1 • 1 St l'on ;x.-nse à la puissance de 2 .ooo ~ toute éprise de lui, à Q:>i il appara1SSeit J(•t S' l u ,.. 10 Il { e nos tien flectrique sur les lignes italiennes R 
, ... ch<-vaux et plus que peuvent fournir les par Pierre RAMELOT sous un jo:.ir nouveau, identique à l'hom·' non seulement pennis dt." dimin:ier sens\-

. 1 locomotives italiennes actuellement m S<."f Elle n'avait cxpri1né aJ.cun regret en 1 .. me do!lt C:le n'aura~t pas à rougir. Tl o.1· 1 • t tl' t t • blernent les frais d1cxploitation, ma1c; 

quittant. Une phmS<, aussi c:-.ielle que .,,, ait jouer, pour ce faire, la sd.ne capitA.'c .1 ' ,; . qu'elle 0 en outre entraîné de remarquables . ·1· , ••• ,,, Ul S., (:lXpOI' a 1011 VÎC('SUrle.svoiesferr~sduRoye·Jmretà 
, • _.t...1 la vitesse de 160 kms à l'heure que ~I conique, terminait le bref et imp~~o abl"l'd une conte"Uie faussement héroïque. amEliorattons dans le servJce des chcmin"l 

d . Y ' · ----•-:li •-"'-bo---- susceptibles de fournir l'S rabs rapides /1 a 1cu qu'il ovni trouvé, à son ret cl - Je suis entré ici pou:r chasser un coup ....: ~ de fer 

l'aklit-r, déposé p.'lr clle •ur un c:: d~ de cafard. reprit-il. écoltes abondantes de céréales L'IMPORTANCE DE L'OEUVRE traction électrique ou avec do mote-.U'S à 
tnb e c Tu n es prus !Il~ li~hu d f . _ Peine de cœ-.u- ? combustion interne qw vont prochaine 

ld , D • c aire -~-- - ACCOMPLIE mmt entr<r en service. et que l'on ~ sou un so ot • ans u, élan d . 11 hocha la tête. 
· e rage im- ',_a b d · · >- d 8o ·11 P L' · · ' d •• Io· ....,-n· a ' 8 ù •-puissante 11 ava1 .. frotss.é ~ t• à _ Oh r non je pars demmn ~ urtaux u mirustce u commerce m> e tonnes. our.t.ant ies pluit'.s 1n extension toUJOurs P-~ grande qi..le vxt;nn e ce~~ ln-.a.1 ... ~cc t 04 o UI 

. • . ci:. Je e terre 1 l · J ·if 1 - A 
vilam billet. Et puis le d'-· . . _ Le résultat qu'il ovait escomp'.é ne se viennent de publier un rapport sur a s1- ttrvenues au moment du s~agc en ont c gouvernement fasciste entend ferre pren prcm1 e ocomobve vapeur const:rwtt 

é · e>espoir s était · tuab" d tr ,_. t d détén é · d t 1 é dr à l"l t:rifi · 1 li 1· r T " h"k r'uss·-a t ~ - è <..111par dl." lu1. 1: s'était fit pas attendre. Sylvai,e posa une main on t no e com:merce er"°1cur e e 
1 

or w1e parbe, e sore que a r - e c: ec 1cation sur es gnes rta ten· pa rrvttr 1 • e ~~ 1 u ·~11orqutt. 
h · ]; abattu s:rr une od ·- d' · de 1 lt d J ' · • ,__, ___ • à tr"b · J' él. ti" d b d M th T·-'fl une horg d<' 13 to c a1se, atte.nt contre 1 , . .,sur celle de Jean qui traçait négligemment nos pr w~ expor.tatiOn aJ. co~ n co e e a rea:100 ses~ a~ce 42 nù!· nes con 1 uera a am 1ora on ~ u - :}T ,u i. c _e nnes. 

. es sanglots qui lui 1 1 1 · . à 1 · d h k"I •t · controcta1<nt la gorg . rir Ja table un prfoom .. le sien . campagne 1938-1939. Nous en extrayons le tonnes. . a;et econom1que en permettant. gricc à a Vitesse e u t i orne res a 
Ell<• Hait part.e p . . . . La voix de la jeune femme se fit plus ci-après les données les plus importan - Au cours de la campagne d'exportat10-1 l'intentification du •.rafic. une majeure ex- !'ht Ire. il est facile de se rendre comp" 

. ouva1t-1l lui en ten1" . . . 1 · · · . · ' 
ngueur ? Ils rartageeien . · tendre : tes : 1938-1939, les pays pnncipaw: qw nous P 01tation des msta!Jations fixes et du ma- di dévdopp<ment att<int par les chemm 
trois ans une misé bl t dcpws près de - Pauvre garçon ! 1 Pour la période de huit mois de la cam- ont acheté des raisins secs sont la Ho! •

1 
tériel roulant; cet:e électrification utili de fer. gr~ce surtout aux progrès t<"Chni -

grand ur ni joie ~~e e, e~dc~cc. san' Pauvre garçon ! Oui c'étaient bien 11 pagne précédente, nos expo~Lations se lande, l'Angleterre, la Bdgique, rltalie, la sant de petits groupes de lignes ~leetriques ques de la ~ract:on <'le trique, e: q1e1le 11 

lui i\ une heure où 
1 

Js é.~it a .tachée à 'es mo:S qui convrnaient. PauVTe garcon 
1
1 chiffrent par 751.4» tonnes d'une valeur France, la Hongne, la Lettorue ainsi quo isolés les uns des autres. :té, dnns !e cours de cf'\ dtr,ières ennfts 

rra~ cl c 'es~n vrna1t de la . ' • d "1· d li M•~ es . la 1· d l'E C •-al . T . 1 L l'" o t d tr t . lt ,.pcr urcmc .. la '"' . • qui, nu mat1n suivant, s'en irait vers une c t10,7 mtt.1ons e vres u ...... u • es pays e arope -en.·1-1 e via ries • es travaux d'électrificatio'1 d.i rt-".:»ett'.1 1mp :- anrc es svaux en rrpns tn a 
t ,.d. ' ,...nvant. oaas ~~ lut . ._ . . . . ., d ·u d . . . 1· d" cl · tn · 
es Quo.1 1€1lncs d' :J . loin.aine gam1son. rejoindre son poste en I campagne 1938·39 a donne e me1 eurs ·te. I es chemins de fer .rtahens ont. dès ltur tC" .. ns cc om111ne. nt C"n ce qu1 con -

•• 1-..,.. • n compagnon ·.i....,1quc • d' .. . • · d ! · !" 
mo...,.,., b! QUi av it (, _ 11 ' dasstt l'uniforme des bravf's, co irir an:e résultats : 787.131 tonnes de marchan 1 - La récolte des figues dans le bassm du début. été suivis avec Je plus vif intérêt cerne .a puasance e a tmc".on que 1rn 

. ,_ r pou: e .. c m.c ix (: , . t' ,__ __, d . · 
1 

. rt é ·q d 1 '\ qu u:- s1mp1e ami u onI t ·mr:-nté au devant d;.i danger. ses expor t::CS repraiCUtant une vu.leur ~ grand et pebt Méandre atteint 40.000 ton· par es technietens d;.i monde mticr et ~ po ROC'<" num r1 ue t'S 1gncs auxque, !> 

. n c idtnt et un sou- E . ·11· d J' • • _,. uali é " ê . . e' • n 't' sppl"qu'-· tr .. t la , 1 
'

1 n. lle 1 considéra gravenren~ u5 m1 ions e ivres turques, c est-a-..1 - nt> de f1g-<ics de bonne q t , gcac~ aw. ont m me par~culiè"ement attiré J'atten- L c ~ i =· avaux "'°" rco i 
J'an Etait ven - \tous sitez .. loin ? re une plus-value de 4,3 millions et :me conditions a1lmosph&iques favorables. tion de nombreux. spécialisœs lors du Co".1 safcn a ~t · hc-ure".Jst-mt-nt "nenh- à bien 

t-gd·r:i· d'une P:~o~~:v:n~~'.~~ ::.i"': 11 se W<nait au série-JJ< et lança. plein augmentation de 33.709 tonnes. Pour cc qui est des noisettes de la ré • grès International d'électricité qui s'est e- P \e gouvernement fasri t~ 
-~ P.:: snn El d'autorité. un nom qu'il avai en 'endu bi~ Les produits dont la quantité a été plus gion de la mer Noire, la récolte, qui s'an- nu à Paris il y a quelques années. --<>--

son b le s' t ait appuyée à f' 
ra P:.>Ur co L souvt",t rroncnccr par de-s camarades. grande sont les suivan~ : raisins secs, 1- nonçait déJà moindre que l"année dernière 

tnit pas lJ1 être n """ la r0<1~e. Cc n·~- - Epinal ! Et de là . gues s~hts. mohair, la;ne, coton, blé. mil- a été, par la suite, endommagée par les 
Le~ ingénieurs spécialisés dans les qu s· 

tions de traction électrique. t•t "PP•rtr -
LE FROID EN ESTHONTE 

---<>---U 1 Omphq<i~ que Jtqn, mais 
., >on Oi.l\rr cr b Lt" gf"9tc qu'il esquissa voulait exprirncr let, alpiste, huile d'olive, oeufs, peaux bru- p:Uic.s abondantes, de sor.te qu'elle a ét~ 

t b
,J" • SO rc et teigneux, qui a· 

ve1 Sfm ~ • l'jncertitude du sort qui l'at'endait. tes, boyaux, opium, nùnerai de chromf', fixée à 25·26 mille tonnes. Il y a lieu d'a. . .. r 1C1pa '.llcn~ dfsi.:-eu:oc: de 
lui etre agréab\a d • . - Alors, te <01r houillr. valonnée et extrait de valonnées. jout"'1" 0.500 à 3.000 tonnes de stock repor-. ""• e 1 a1der à trouver 
rnoins long c~ -.0-tns SyJvaine avait compris : ce soir 11 vo:.i Les produits dont la valeur a hausR té de l'année précédente. 

.. , aride le chtmin de!!. 
épreuves. !nit s'amustr. oub:ier. goilter ,.me fois m- d;,rant la campagne 1938-1939 sont les COTON : 

nan'L eu personnel des chemins de fer d RiA:t, 8 -A la suite d'une nouvt-Jle b81s­

t'Eta.!, qui av~ien~ été envoyé-$ à cc- congrès: "e de la température qui &st desc~ndu~ à 
eurent la satisfaction d'entcndrr déclorLr 37 degrés sous zéro. les k.olei primnirr-,. 
officiellement q:1e l'Italie est l'un des PDY'I onr ,;r.; t~rmées . 

L'av !t- ~ core aux joies de la vie. Ce n'était pas U"1.e suivants : raisins secs, figues, noisettes dé. Pour le coton, les premières estimations 11111~ ? Pa:; n1ême. Elle n'a- 1 
vnlt éprouvé pO méchonte l_illc que Sylvaine. c_ortiquées_ , moba. ir, la_ ine, coton, hoiile d_ 'o- de la récott"C: dt 1938-1939, qui se prédi-
m• _ d ur cc drand garçon. cal- C h "'"l 

... "'" OUJc - e- SOJT no ts ne nous qui'j~erons pas, hve, opium, m1nera1 de chrome, Où.u e, sait bonne vu les conditions abnosph&:· et 1_ . ' ou Visage tiré par le labeur 
~ Pnv .ions , . dit-elle e'l •'accrochant gen''ment à ·w. vnlonnfr et valcx, boyaux, oeufs et al - qaes excellentes. étaient d'environ .02 .000 

che eom:irader;; qLuiu ~n srntimen. de fran- El'e sortit avec c son soldat , .. piste. balles pour la région d'Adana <t 88.ooo 
d ... par co.i-itre, l'a·l:Üt ~ 

n ~. < 11 av ' * Ceux dont les prix on: e.'1regislrc une balles pour celle de rEgée. Les pluies ino-
.i • '1f!er , en silence. de ne 1 L"\ Jltrer r,en d~ • Jc:tn s V'.>oUra ~u :>~u:i profond dr- !ui • hausse sont les noisettes en coque ~ d~ • pinécs suivenue:s pendant les 1nois de sep· 

tlll·• _,_ , &Jtre que de 3 symp • . . 
.... uc: l am ti~ meme lti satisfaction d'êt:c: enfin jug~ i'.t cortiqu{'("s, figues, coton, oplwn, mmera: tembrt: et d'octobre on! agi désavante • 
Et 

1 vo;-e de la comp3 on. 
1
,, 

1 
·ec1 bo 

• PUIS l• et;al des ou r . "J •c rappela la phr1<:: de chrome, houille, bétai sur P1 • - geuscment sur Ja récolte de sort<> que cel-
1 . M illttre é'a1t arrivée. alors q·1~ 

l"'a •·i!Ja­
rPll1· d4 1 

la pêl IX 
nu n osait hL'!11: .Jn.e de Simcne ; c Tu n'e-s pas mê- yaux c·t oeufs. leci s'nvèrt de 114000 balles pour la régio11 
Jean ' 

. Y cr01rc En tem;>s de rai», s A On a btau ttre t~ 
n'ait é, me fichu de foire .m soldat ! • D-1 pa~. LES CEREALE : d' dans et 7.500 balles pour celle de J'E-

ne ],_. " exemptt'. Il était aaeint d'u-
c-"IOn Ca""d' 1 sé Voici '"a sît.la'lion des principaux pro · gét. Quant au coton obtenu à Igdir, lo nt:inis, crlu n\n1 

dC' réf iaque. Le nouv :11.1 co"\_ei Pour oublier ce1e qui l'avait fait souf. dui·_s agricoles n'.l cours de la campagne quantité t"ll -est de 7000 balles contre 
. onn <kvant lequel il avni'. dû com pfche pas d'avoir 

Paraitre !'av t d' _, d •
1
. . . d fnr,allait-il. toutefois. abus..- davantage q·"' nous occupe : la dernière estimati011 10.000 de l'année précédente. 

t · t.:pm~ e- 1n 1vem~n,.. c• 
OUte obligation mil ai·e · · :le la cr~duhté de Sylvaine ? A q.1oi cc!• de la récolte du blé pour 1938-1939 est DIVERS. des goûts comrr.un:; 

Simon · • · risquait-il de le conduire ? de 42.457.820 quintaux, c'est-à-dire plus Le mohair a été obtenu cc ie année en 
0 , 

1 
e <n lf&lt resocnt1 du dépi-'.. Là d 

6 
. . Cr> deux fumeur; 

u. e le trovai' a:.. toutes les femmoes a Tandi~ que su: l'écra:i du c:néma où .ls e 6.2 2.240 QUl~blu..x que la campagne :>'.us grande quantité sous les auspices 
;••ent un man, ~n fia-icé. un frère. un étaien• tn.rés, dHila1e!lt les actuali'.é; de précédente. De même, la superficie en.<e - d·<in climat favorable dans les régions pro- s e sont compris 

eren. lllobih·•. Son compagncn à elle ne !a guerr . Jean sentit une pression s'exe•- mencée es. de 502.562 hectares plu~ vas- ductric<"' : 7.49s tonnes con'.re 7.3ss :ic U 
K" n ma:.clot anglai'i 

P&rtait !las. On a'lait, tôt ou tard. se la 'cr sur o;on poignet. te que ce11e de l'année précédente. L: rrn- l'ann& passé<-. La réco1te de la lame est 
montrrr du doig , d&<>cbcr à son in!ention - Vous ... demain, m·=urait- Sy'va1- dtmrnt par heetare est de o.80 q'1inta1 dt 26.628 tonnes con:re 24.6ïo de l'ann•e offre une cigare•t• 
qaelq•Jes flèch . . ':le à son oreille. moindre cett~ année-ci. cl<: ... ni(-re. 
le ts ve·ume'JSCS. Ene aura:t Il à un camarade al -

re:gret·e:r C 1 • . On essistnit à le 1no"1.tée en ligne d'une Pour le stiglc, la récolte dt: l'année der· L'essence de.' roses est d'mviron 115 à lu' ' • < a elle ne le v01uut pas. Il 
1 P&ra1s iection de fantassins .. nièrc 6:oit de 3.386.340 quintaux c'est-à- 120 kilos. sait préférable de mettre un ter- lemancl prisonnier 

me: tout d . . . . Il en.'trev~~ nlors le:; conséquences dt sa dire tnoins de 890.960 quintaux que cet-· 
0111 .. u,..., e suite à une ha1:;on qui. par 

... •oJ, folie, n(-e du d~sir i.nsensé qu'il avait eu de ~e de l'anf1éc considér~e dont la rf5.colte • comm nç!Jtt à lui pe:;fr. 
« Tu • l'illusionntr s~Jr son propre sort. s'cHèvr, d'après ~f'S dernières estimation~. 

Pour ce qui est de.- la va~onn~. les con- q~i vitnt d'êtrt. re • 
ditions atmosphériq·ües ont favoris( ln r€--

'Oldat 1 n• es pas même fichu de faiTe un 
Lui, (lf:"lnain ! Que-ne hérésie ! Il avait à 4.367,300 quintaux. De même, la su • 

L'air v"f . >Sé se parer d'u1 prestige qui n'éta1~ pa perficie e-n~t.:mrnck e atteint 477.379 hec-

co'~r qui s'avère de bonno q·,.hté et <·n pôché d\m U-Boot 

même tc1nps Abondante. Les prtvisions coulé. 
qui t'tairnt autour de sr·54 mille to,ntc na.s 1 QU! soufflait au dehors n'allai. 

•· manq "ait ;iour son humble personne 11 flétris- taus avec une 8"1gmenta'ion de 139.64<; b..t1.• . uer d"ett&i ... e 13 f;~v:-e q:.u l•u ont fté surp1sstes tt la quantit~ ob~nur 
•u.a1t tempo. .ait en ui lïndignité c1' sa condu>'.e hectarts par rapport à celle de l'•nnfe '"'t de 6o mille tonnes. 

D~s qu'il fu, seul avec Sylvarne. dont il précfdmte. L• richesse du pays en bétail croit chn· 
1' me h * da rc a lungtrmr:ll. s ~n.i b !. dt!.n1, wait bassement trompé la confiance, il RAISINS ET FlGUES : que jou: davantage Le nombr" des mou-
ns la l"'' .. 

qu• 13 en.. wcloppante du soir. jus-
llu moment ù , ,_ , il • 0 , ex,enué, 18.3. de>oeUVTo. 

vint tth 
Ire , 0 ~ dans une b~~rie:: du cen 

QU eru !' Il 1S!fl1t une sourde" rumeur 
Au•o•Jr d 

trin . e L.11, des civils, d ~ milita:r~ 
qua1ent b 

pro ruyah--::nent, échangeant des 
Pos et des . 

Ph~r rtrcs, impr{gna, l'atmos -
e, avec le· r 

brouin r ·lr umée de tabac. d'un 
vers 1,"'d .opaqu qui montait en spirale 
mis6; g 0bes lumineux aux rayons ta-

"'SSSembla toJt ce Q J.i lui restait d'énergie 
"X>ur faire à la jeune fem1ne le réci .. dr 

JO'!"l aberration et l'aveu de sa détrt:>st. 
- Pardonn<:z·1noi .. 
Ce n'é.ait plus à présent l'image de Si-

:none q·Ji se profilait devant lui, m-gis cel­
le d'une Sy:vaine, douce et compatissante, 

qui mesurai.t toute l'étendue de son déses­
poir .. qui avait la charité de le plain -
dre .. 

Elle répA'a sans affectation les moi.. Jea Par la pein•urc bleue. 
'lland n s'installa d vant une table et corn- qu'il avait déjà C'ltendus à la brasserie 

3 un fé E - Pauvre garçon c. ""cui . · n promnsnt un regard 

Pour 1~ raisins secs. les circo'l..mnces 
climatiques favorables ont inO-~encé la ré-

colt< de J'ann&, 1Q38-1939, de sorre que 
c<lle·d •'flèw dans :a région de l'Egée à 

tons a atteint 18 millions. Cr-lui des ch~ .. 

""" '"'t dr q millions. des rhèvres mo -
bair qu~trc millicnc;, dl"S hotuf"l Cî\\tir()n. 
8 million< 

Info:-ination<> et Comn1entair'>..s de l'Etrangc•r 

l"a t1·aetio11 t'1 lt•efrÎ(ft1•· rPIDJll:ac.­
cellc à ,·a1)eur s11r lt~ réseau tl(• 

eht•1ui11s de ft 1 r italiert 
aire ir l' ·~ Songeait Jle à le retenir ? 

r u OSS».oncc, il remarqua que. ~·~lie-----

1 

• Lll.\;\U 
illlf.~F.S.\ 

1 J!11SFOR11 
H;S,o IA 
AIHIAZI.\ 
MERA;\0 
A~S•RIA , ne 1>anquctt• . . d • Sans doute .. 

t:lait 8 • • ... \tOmn"! ~ ,a ,.., cnne. Q I d 1 d · · · 1 · • 1 · ~LR • .... n 

ICA 
NAVIGAZ IONE-VENEZIA 

lh'f);ll't~ llOlll" 

lltot rt·d1 Ji J1ni:1~r I1.n1ir. ('alun1ucn l'atrtt. \~e11Î~t .. 'fr1e li' 
.\lt'lftedÎ ::JJ .1&U\'lfl 

1 la ot. 14 Jan.-itr 
liAri11 fl Janyirr 
(•rdi 18 .Tin.fier 

Hardi 2~ .Tan,.1et 
Mar•t &O JanTitt 

Ttr• I~ 10 "U ltJ .TanT1er 
,\ler1·retli 2 & .Jao•itr 

Hur!:':t' \ ftrnw. ('ot1\ifft11lza 

\>Ïonae SSif."' une jnnc femme bl=:i:, ai· Mais il était déjà parti. glissant, ombre Ue que' OOOéeS SUI" l t:CU\'rC eja rea tSee et Ù réa JSer BO!.;~~/\ 
~ lnem:ut fw1ive, a~ long des murs d'une rue ob•t- l 

crè•e e rn1qu''l~, à l'tl'-ga.,ce dis· Jetons un rapide coap d'oeil sur le ré- fier la ligne Cuneo-Vintimille dont Je par - ---------------------------------
[ • de bon g ilt L" cure • d'une tris'.e rue qo1i avait un peu llHIUXI '"•drrdl t~ .l•n•ln 
it de ... 

0 
· dude rap:de qu'i seau des lignes électriques italiennes ·. il cours offre ck considérables différences dt Rtin 1· 

Co11su111za. VornM, Buri,'lls, 

'"C>nn d l'Rspect dt- son dc!itln \"t111lrt1di :.!ti .T.\11Titr 
re là :· u ont 'a préscnc. sol .iti compr~n tes lignes italiennes des niveau et dont la longue-JT totale. y com- 'i 1 l.1,Rn .. Y.xpr .. ~~ 1 ou il i'll't i: . . . ,..,._ - '·;:_~~::::.i::..::::.::.. ___________________________ _ 
te ~V'dcnce ,'' e~<!tr: md1qua1.t, de to·~- LES ETATS-UNIS PRENNENT cols., les '.ignes de Giovi et du Mont Ce prise 19 Km. en territoire français est dr Coll:t' "' lla· I ~lertT1d1 IT .lulllll'I' 
.. ' co "o-. d• vie f · k'l mètr D ' :JI lzn11·1·. Pire• .• \n11lt·' (,·, .. ,,,.,. 'l·1r'cl'll" "'a divt 1 w ·"' • • oum• LEURS PRECAUTIONS nis, Electrifiées avant la Marche sur Ro- 99 1 0 es'. es trains rapides, soit il l.t!f 1,.. 1•;, Ill"<'" 31~rm·di .1!1111 wr · ' · • 
Par lJ ·r .on è ses fH nsées. E1le répond~! me e! celles qtù le furent après l'avène • tracbon électrique, soit avec moteuT À '1---------------------------------
~. n sourir" tngagenn~ à la pcrsistanc• b b' · (' 1 
" U>n reg ni et''! LA FORTIFICATION DES PHILIPP! mmt du Fascisme : les lignes Bologne- corn. us on mteme entremnt sous peu"' FE:-.t.-11 u;,..,.,,.i,. 1; .I•""" Hir.! 11, ,_:d1111111' ,._ \ olo, 1'1rrt» l'.ilrn. 
invit( à · nt'Tpréta comme un~ NES ET DE L'ALASKA 1

1
.Flo_ rence; _Sampierdarena-Ovada ·Alexan- service's· 1.r les hgnes pri.ncipalcs; lc-ur vi AHU.\ilA 11111111 n lit1 !?X l ,n,1r;-r Br11Hi1~1 • .\11rù11t:, \~t,ni~fl l"rlt'~h· 

•approcher <!e lai t ------------ ------------------ J W sh. 8 Les E U . dne; Foggia-Naples; Bolza-io - col du tesSe •• e1gnant un manmum de 160 ki 
en c lis pait Et-re ini•.,· , d. 11 a 1ngton. - tats- n1s ont :.. à [ 1 · 

ete, 1t-e ~ l't t ., 1 d !Brenner; Fornoue - La Spezia: Rome-Sul- lome'res l'heure. •< ta ta» guise de préambule · comp < em n remanie e programme e . . . , . A 
- Mais, quoi ? ' ma1S nf t ~- 1 d" d Ph'!i . mona. Lon dl'c1dan. en 1933, 1 électnf1ca· V ANTAGES 

S .. \. N. 
r<:: ore men uc a cense es i pp1 • . . . . 

- J'a r· d f . f , év a.1·~ tion de la hgne du littoral de la mer Tyr- La tracbon Electrique a sur les hgn"" rions cru C'Otll;>:-endre q· i-e nous pour _ nes a m e aire- set: a toute en tu 1 ~'C , • 

Dt:·parts pour l'.\mérique 
, v et rno· 1 au cas où le conflit européen s'étendrait rhénienne ; Salerne-Reggio de Calabre. oùù clle a ét~ illlStalléc, apportE les plu.; 

<f. du Lo·au 1 
1
' parer · de la plu:c i·~-t L , "litair" ,__., (4a5 Km.) en vue d'accélérer les commu- grands avantages, J*nn,et'.anl d'éliminer S.\\ (Il \ t'ttlps vers c.3 • es cerc.es mi es rcvClcnt 

Il s'a e tr 1 d'-· . d sf l'A 1 nicatio"ls avec la Calabre et la Sicile. la fum6e dans les tunn••ls fo-t nombreux rnusa Je son astuce. n ou e a a.-:1s1on e tra11 ormer •

1 

, - 1 • 1--
- Sujet éternel 1 Joska -.n un camp !rès fortifié. A ce propos Le réseau de l'Etat possédera donc sur certa'.ns )>QrcoJi'S, de doubler ou pres- H Jo; \ 

du , 'ord 
•I•· <. ~11t·' 1 ti .l 1111 u•r 
• \"a11le, li • 

dr f;énr> 'lï .l9n1 irr 
\"aplo" 2~ " Comme Ynmou• r des cr~dits seront demandés au Congrès 4.000 'Km. de lignes électrifiées, deve · que la vitesse des trni'ls et d'en augmen· 

11.Ue · •• tlpté 
Au 

nva1t la r~ rtie facile. PO'lr y conslr<iire 3 bases aériennes et une 1 na!1't ainsi l'un des plus importants d~ er a or e grâce aux perlectionnemmt• . Tl"! \ 1 dt• Tri1•s!t• 
reste <Mr ff . d grande base navale. 1 monde, même si l'on ne tient pas compte apportés aux voitures, ·dont, par <Xempk, :-;,\ 1. 1 'lil .lunrn'r 

•) l"l'Vrh-1· sion Ql .. • 0 rai..., e près, l'imprC"S 1 tr t c :\ aplPs 1• donne des autres lignes électrifiées apparlena:-i: a s uc are métallique offrp une plus -----
•o\l !><"~an . Une petit< boucgeo1se tant L' à des Stés privées. Le gouvernement las- grande sécurité aw: vo:vageurs, les garan-
do ces f c1pfo à coup silr rien d'un< AUSTRALIE AURA UN REPRESEN-

lllmcs h 1 TANT DIPLOMATIQUE A ciste a <n outre décidé l'électrificart.ion de tissant contre les heurts ou les dfrnille «1.loYd ·rrit>stîno» S ,\,. · 
--~ 

Dép:i rt.., 

OCEA. 1.'\ 

I' A 111ériquc 
Sud 

!'O!lr 

du 
,(,. Tri">i(' I•· 
•l1• \"•pie, Ir 

11<• Trirw• 
dP \"nple. 

11 .lnnm r 
Jii .lu 11 <1rr 

le 2 H1. 
Io• 4 H1. 

--------------
D parts pour I'.\ 111 rique 
Cent1 a 1e et Su.! Pacif•qur• 

Oil \ZlO do>~Gh.cs 11· 1~ .ln111i~r 
leu.-. f a " llt'. 1 à marchande-

aveurs et d · WASHINGTON toutes les lignes des cols, ainsi q·1e de ments e., sur les parcours les plus rapidr.; 
rnis de d Q.11 il n'est pas per- J' t 

outer • ., Wa•hi'ngton 8 M H lJ d' celles où le trafic est le plus intense; re a avan age de favoriser la vitesse mêm• En dix • ' a Pr<m1cre vue. • · - · " vient an - 1 

Départs pour les lndr; et vmc.;11.H1 
de n"rro•lom• 1 ~ 1 1-"t'nw 1 

dt' Gè1 es !t' 2!! Fénirr 
• Harcelorw le .! ~far~ 

~ • min.it s ' furt , bon . E noncer que les rapports diplomatiques ont qui pontera à 9.000 km. le total des lignes des convois. 
s aPpel n s anus. 1- No-.u c t 

ans. ait Sylv 'le et n'avait pas . gt été établis avec !'Australie. Les p'.énipo _ élect:rifiEes. 1 erons parmi 1es avantages ar-
vin etntiaircs respectifs ont été déjà nommés.! Ce nouveau programme qui devra te - quis grâce à l'élect:rifi·:ntion des lignes, 

do-:.cJ P<>:e "4 s r>as g&il-uix c'est sans L'A~ralie est Je troisiède Dominion bri- 'lr compte des exigences du badge~. corn Je cas, tr~ significatif des lignes d'accè!. 
tQuoi Je ne tanmQu. e ayant des rapports cliplomati • prendra l'électrification de 2.500 Km. qui au port de Gênes. l'une des zones de tra-

n< •:'av, 'nge ! vous aurais pas don- ques d1rec•· av w _,_, , >-- 1 C fic les plus in:enses du réseau italien·, les 
L ~ ec ••umg.on, a;>r= c •- seront terminés en 1940: 2.500 Km. res 

• ton de ~- nada l'Afriq··· d s d l' lignes, de;>uis qu'elles sont él~tri'f1·'-, ...._ propos alla:t j'..lsqu'à le ' ' J "'... u u et outre Ire qu! ton"' :-i f!lirr c~ d"'\·:~nt être prê's en rq44. ...... t: .. o 

n est pus un Dominion. L'on compte. parmi l<S lignes à électri· peuvent sJffirc:: au passage de 4.000 Na ' 

ion~ par iour. pmne ittant ainfl' dt f1ir~; 

l'Ex trêtne-Orient 
('t•c Ill.\.'! UL\\"Udl'lit'11t°" lt lt .. la11j CO :TE C>flA'\DE di' (]~ 11 ~ J,, 

. . •. , , . . de Barcelnt.r lt• 
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Après le tremblement de terre d'Erzincan -Le deuil national 

LETTRE DU DANEMARK 

Les moyens 
Scandinavie 

de transpor,t de la 
en temps ùe guerre 

La presse turque 1 BOURSE! 
de ce matin ...__ L_A _____ --1. 

(Suite de la 2ème page) .\11kl1!11. tl Jamier 1940 

Le peuple turc a do1111t! une foi~ de plus •• peut arrêter ni les Slaves ni es Germains. 
, Copcnhque, janvier. - La l[Uefre a yens de bransport au service du trafic de Elle a aussi un certam nombo-c de reven-

l't:xen1pJc des plus granUl'S vertus provoqué aussi chez les Etats nordiques marchandises. Il peut être ®portant de dications à l'égard des RoumaID.s et d.,. 

-~--- de9 chan&;emen!a profonds dans les trans- faire remarquer ici en marge que même Youa;oslaves. Mais elle ne peut les réali-

(1 OUI'" '"'"' mntlls 

Dette turque I et Il au comp. 

(Ergani} rn.>io 
19.'!7f1 

'"Hf." ti U ::-' .... "-J 

Devant la catastrophe sans pr6cédent été décomman.cl6ea, le public renonçant pol"Œ. C:C.. chang<menbl ne CO!lSistent pas t;'horaire acrJel réduit des trains de voya- ser sans querelle. Et accourir, po·.ir arri­
qui 1 accable, la ·rw-q.ue Vien. de ooum:r spontanément, ~vant le deuil qai le frap- du tout en la ••ulc diminution et limita • i:eurs est dew: fois ce qu'il était pendant ver à ses fins à la violence avec le con· 
l'exemple le plus adnw-able et le pu.L; ré- pe, aux joie du réveillon. Lé comité apé - tion do: moyen• de transport, mais aou -

1
la i:uerre mondiale.L'horaire de guerre cor cours de l'Allemai:ne ou de la Russie so­

coofortar.t de soJdanté nationaJ.C. Secon- cial de s«ours présidé par M. Abdülha- vent au contraire en Wle augmentation rcspond en kfs parcourus environ à l'ho- viétique serait Wl Jeu dangereux. Jo;i;.e ris l...!uu:g~ Cl"Ull'.lUIC 

dant l'action immédiate du a;oavernement Jik Rcnda, président de la G.A.N., a lan- considérable. Dans une situation rend;ie raire de pwx d'il y a dix ans. La rapidité querait d'y perdre son indépendance et! Londrœ 
en vue de venir à l'aide des sirustr& ~• cé un vibrant appel qui a é;é aussitôt en- difficile par les circonstances exténe·.ues, a été <n général conservée et est encore son existence nationale. Exemple : lai New-York 
celle du Cro!SS&nt - Roui:e de Turquie tendu. La Radio-Turque a interrompu les ~anisations de transports en Scandi- bea;icoup plus élevée que celle de 1935 . Slovaquie ! ! l'aria 
pour soulaa;er les souffrances des nuU1Cf'I pendant quelques jours ~• proi:rarnmcs nav1e dcvwent prouver qu'elles 6'.aicnt en C'est pourquoi notre transport de voya - Bref, la politique de l'Italie et de lat .Milan 
de citoyens, le peuple tout entier, dans un musicaux ; les concert» publics ont été mes'1fe de farrc face, sans de trop gran - gcurs n'a sacrifié que peu de commodités Hongrie sont identiques à tous les égards 1 Genève 
ma11mf1que élan de compassion, a don - décommandés dans tout le pays. Les grou- des perturbations, à toutes les cxigenc~: par rapport aux conditions normales. Aus- méme dangers, mc:tn<:S menaces et mém..,; Amsterdam 
né les preuves les plus belles, les plus élo- pements &:onomiQ'1CS, les Chambres de qui leur éta:ent posk-s. E elles on révé. ,•1 Je trafic des voyageurs remon'.e-t-il à intérêts. Alnsi les deux Blats ont été a-' Berlin 
qucntes de cette solidarité sociale qui est commerce on• ~anisé des sou9Criptio!l!I à cette occasion leur grand po'.ffitiel rt l"intlriNr du Danemark apr~ avoir baissé és à cire f t tr 1 1 Bruxelle.. ....... a . . . . · men pren ron con e e co.nunu .. 
l'apanage des peuples CÎV!lis&. De toa - en faveur des sinistrés Tel est l'aspect du r.eur md1spcnsab1hté. aprèl la déclaration de gaerre et l'on ~ut . t tr 1 R ·u· . Atllénœ 
tes les parties du pays affluer.t les se • magn'fique mouvement de solidarité hu- LA LIMITATION DU TRAFIC indubitablement constater un fort r<fève- t 1 rtc dr L'All 'é ">ufi.a 

l Stt-rl.iD.g 
100 Di.l.lani 
100 i'ranca 
100 Liree 
100 1''. ilWJlllea 

100 b'lonna 
100 Relcb.iaulrk 
100 Belgaa 
100 Drac.bmoa 

100 lAvu 
. . . ,....... rusme e con e a uss1c soVJc que q·.uj 

• . . . l , . , . · . en es e '.PO apea-.i. emagnc, n -
cours en argent et en na:.-ure. Les. fonc - maine et nationale qw a soukvé la natiO'l ' Immédiatement après la déclaration _de me_nt d~ coefflClent d occupation d<-s trams tant pas encore comp,èt.ement sClrc des Pral: 100 Tchkoelov. 

tionnaires les employés les aalarifs ont turque tout entii!ire 

1

1 état de guerre, le Danemark dut interdire qui Ha1. environ de JO % avant la i:uerre S . 'é déL-. l .Madrtd 
• ' 

1 
· • • • • • • OVle:.S et ne s tant pas encore uarras-

•pontanémen.t abandonné en faveur des •i- * toute crrcula!1on de voitures de tounsme AGIR VITE _, d 1, A-- 1 Varso~ie 
... • • • :..<1:C e sa guerre avec Z"M.,.1etcrre et R 

nistr& une p91'tie de leurs traitements et 11 y a dans cc s-otacle Wl immense et memc le trafic des camions. Mais en Le trans;>ort des marchandises est au -1F· d 1 ~ .t, d . 1 Budapest • ...... • • _ . . . . rance, se trouve ans a n~ess1 c e vi-

100 .1-'esotu 
100 Zlot.ie 
100 l'engo1 
10'.) L:ly11 salaires. On peut dire que dans toutes le• réconfort qui atténue la profonde dou -,·memc temps. les exigences de transport JOard hu1 la tâche la p!us imPOrt:antc de bo .t., 1·1 1· t l liuca-ei;t 

• • • 4 • - • t · b' ,. 'é . . f' , . . 1 vre en nne ami 1i;; avec a 1e c a • -
&:oies de Turqwc des prunau-es aux su - le".u d'une nation inconsolab e des mil - que no~s posaien aussi icn l 10- neur q,e notre tra ic. On s tfforce aussi, par swtc H . Ell d ·sr . d l" ti 1 De!,...:uJe lr"" • . · , . • . • ongne. e est one sab a1tt e et - "'O.. U\.' 

péricures des souscriptions ont été orgaru- lien de victimes que le tremblement rk l étranger, augmentaient. Ces ex'iences ac de favonser par tous les moyens la circu-1 t d li d . Yoko .... ·-a 100 
Di:J.UJ 

' ' . .. , . . I u e actue- e de ces eux pays, smon ou- ·w:a.w. 
sécs qui ont permjs de recueillir des dons '.erre a causés. Une fois de plJS, le peu-lcrucs provenalt'll d u-ie part de ce que la.ion d"" marchandlSes; pour cette raison v~ t, d . èt • 1' Stoc'-' 'm '00 
en argent et en nat-.ire extrêmement im . pie turc a donné la preuve de ses admira-) e_gran. éecommerce a_uss1 ien que "'-~•o- on •.e ,pr"""cupe de réaliser le plus vite Si l'Italie parvient à am~ner la Hongrie MVSCùa lOJ OUUlll6 
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~ .. cmen u moins sccr emen,. ""o- .. C-01<.<. S. 

portants. bks qu•litfs de coeur de son stoïcisme mie pnv accr01ssa1ent considérablement poss1b.c les plans d'acquisllion du nouveau 1 y 1 . • R . à . t 1 ' , . 1 a ougos avte et a ouman1e sen t~· - _ . ....,,_ ______ _ 

* Su-L-:eur devant les cou- du sort et de leurs achats, d autre port de ce que le maténel roulant des chemins de fer. Les d . . . 1 
~· 1 • Y... • 1 . re, un bloc solide anti·commun1ste pour- 1 

C·- so11·dan·te·, - ~ti·ments de p1é- son "népuisable capacité de réaction <'t de nsque des transports par bateau se trou- exigences accrues nous obligent avant tout - . _.._ -~ ~·· 1 1 . . . . . . ra etre créé en Ew-ope sud-onenlak. La 
té ot d'amour humain se aont aussi ma - redressement dans le malheur. 1va1t soudain multiplié par suite de la g~erlà pens<cr à nous procurer en nombre suf-IRo . (1 à }'A- d d 1 H .. j 

• que sous rt • f · d r· t d r 1 uman1e- s re ... 6ar e a ongnt. 
nifestés dans l'ordre moral Le ~ys est Un autre réconfor' est venu de la sym-, re, c ' ce rappo • es :ais c ces isnn e nouvcks locomotives tt de d 'f d 1 eff" 1 B 1 

· · .,- · .. t 1 · ·dé bl 1 pourra e en re p :i.s 1cacement a eb· 

Plongé dans un d•uil profond, et il scm _ pa'hi"e de nos amis de tant de pays du j transpor s se re eva1ent cons1 ra cm<nt. noveaux .vagons do. type le plus moderne b" 1 R . "é . 
... • • • • 

1 
• sara 1c contre a uss1c sovt tique. 

ble que Chaque foyer turc a it ---'u dans monde entier qui nous ont donné les té-, Les vottüCes directes des rapides em,.- pour .rams de marchandises. Dien que ces ..,-.... . L'Italie et la Hongrie, en opposant :.in~ 
la catastrophe un des siens. Vendredi, lA moignages mora= et matérieos de leur a j pruntant l'"' ferry-boats de la mer Bal.1· plans ne pourront se réaliser que dans l'a. barrière à la diffusion du communisme, 

Grande •--·mbl'· Na"onalc a obscrvf mitié et du sentiment de solidarité ha · que furent s~pprim<s lorsque '• gu rre é venir prochain, il n'a pas été crpendant 
~ ~ ~ 1 servent la paix. le calme et la civi:isation. 

deux minutes de silence pour honorer la mainc qui les anime : la nation turque, clata, et le 5 septembre l'horaire de tous nécessaire, avec le matérie' dont nous cils- Et c'est là le point le plus important quel 
m&noire des vie.limes du tremblement de qui a le don d~ reconnaissance, s'en sou - les trains de voyageurs avait été réduit de posons actue!lcmcnt et melgr~ la forte l'on doive enregistrt:r actuellement. 

Théâtre de 
la Ville 

S-ction dramatiqw. Tepebafi 

LA VIE EST UN REVE 

5~ct1011 da ooaJJclie, l~tilJâi C1Jdd0bi 
SOZUNKISASSI , 

An Vl·en~- toui"o"-. 25 %. tandis qu'en mêm temps le strvicc augmentation du trafic de marchandises, 
terre. Toutes tes fê~es du nouvel ont '"a ~· j------------------

--- des '.vagons-restauran~s et des wagons-lits de procéder à des limitations q;ielconques ÛOillillG"L t peut· . .l ètTd. 
Lor, Bea\· rb ·ool· aurait p ·éco'lisé la cesc;:on cessait comptè:emcnt. Cette mesure était on n'a même pas introduit une réduction d "f d 9 1 BREVET A CBDER 

tout partic-Jlièrement impor:ante parce des délais de déchargement. 0 00 U • Le propriétaue du brevet No. 2163 ob-
<l llX Etats-Unis dt• l'île Bermudes que la pénurie d'essence, survenue entre. Les communications avec la Suède sont Le point de vue de J'A/lemagne e.t tenu en Turquie en date du 31-1-1936 tt 

i•t des îlf'_._ C;1raïh 'S temps, devait nécessairement se répcrcu. resté'"' normales sous tous :es rapports ; indéfendable, affirme M. Nadir Na- relatif à un Procédé pour améliorer /~ 
-· - ,. ter aussi sur nos ch~ins de fer d'E~at, t;Î iJ n'y eut pas de ;>ertilrbations ou d'or 

4 
di dans le « Cümhuriyet > et la « Ré- qualité et la durabilité de liquides décom-

p ('(}Il 0 "i t i () Il i Il a t le Il tl U e bien que tous les trains marchants à res- rêts du trafic. Avec !'Allemagne, des dif- publique > : 1 posable>, tel> que JUS de fruits, lait et . 
1 

, [ 1 •ence furent supprimés et que le trafic ficultés surgire!lt au début de septembre, La preuve la plus solide nous en est semblables, désire rentrer en rellations a-

(l ce u ci 11 i e a,.<· t• 1 nt i i t'• rf · n <· t • ne fut plu• désormais assuré que par trains lorsque les ferry-boa'.• allemande <lurrn~ fournie par l'Italie. 1 vec les industriels da pays pour rexploi-

1 
à va~ur. cesser quelq t 1 traf· 1 Quoiqa"elle affirme être elle-même un tation de son brevet soit par licence so't 

' -(•'';7 • \' Û f'k ,,_ ue emps eur 1c sur , (l •• 1 LE TRANSPORT DES parcours de WamemWlde _ Gjed peuple proté:aire et qu'olle soit, par ail - par vente entière. 
MARCHANDISES ser. Une partie des marchandises expédiées le-.irs. liée à l'Alemagnc par un traité, ell, 1 Pour plus amples renseignements s'a • 

WaslûngCon, 8 - Le silenœ par lequel vaincre personne des difficultés qu'elle é- Quelq.ie !lécessité que puisse présenter par Warnemün<.le durent être détoarnées se garde d'entrer da:u; le conflit. Elle sait dresser à Galata, P~cmbt Pazar, Aslan 
les .autorités amériCBJn~ ont accueilli la prouver&t à payer ses dettes étant don - un trafic voyageur normal, la guerre ob- sur Padborg, donc passtr la frontière gtt- que cftte g'.lcrre n'est pas un conflit idéo- Han, No. r-3, 5ème étage. 

déclaration de lord Beaberborck. selon la- né !es immenses ressources de llon Empire, 'i~e pour!ant à renoncer il. certaines aises. mano danoise, ou emprunt.r le ferry-boat logique mais une gu rre d'hégémonie. 1----------------•:__ 
quelle les emprunts de auerre ront con -1 quall'e f01s et dtmû plus V&•I• que les E- s'il est possible par 1A d'intensifier le trans. germano-s~l'dois de Sa=itz-Trellcborg - Comme toute guerre d'ailleurs. 1 
sidérés aujourd'hui encore en Grande - lat.-Unis, avec une production d'or cinq port de marchandis<S qui est bien ;irimor· Mais cc dé'oumcmcnt fut immédiatement La graudo utopie 
BretaAne icomme la contriburhn des E ~ fois 8upérieure à ~lie de f Amérique, avec dial po:1r la vie de tou~ pays, Nous n'a .. 

1 
possible parccqu'-mC' convention existait 

tat•-Unis à la cause commun .. et findif - le monopole du mckel, du caoutchouc et vons procédé li toutes ces r~duchon• que déjà à ce sujet entre les deux administra-

Préparations spéciales pour les 
écoles allemandes 

(•t:rtout pour Eviter les cla es préparatoi­
r.,. l doonéts par prof. al:tmand diplôrr:'. 
-S.'adres•~r par écrit ou Journnl sous · 
REPETITEUR ALLEMAND. 

M. Hüseym Cahtd Y<ilçin démontre. 

Mrence témoignée à fégard de folfre bri- d'autres mstières premières. da-is le but de met'..re en premier lieu ln tions ferroviaires. 
tannique de cc. sion de iles Bermude• eq En _ce qui concerne les Bermudes et /es cap•citf des chemins de fer et des mo -1 M. P. KNUT ZEN 

dans le Yeni-Sabah • que la confi· 
guration géographique et éthnique de 

des colonies de- la zone des Csra1bes 0<>ml colonies de f Amérique Centrale, elles do· ------------'------------- /"URSS ne lui permet pas de nour -

rir des smb.-1ons ronquéumt•'· E- R;;bertCollège _ High School relevés pa.r Je sénateur Lundetn. 1 vr.aient être cédées au:c Etats-Unis A: va -
Il affirme que Londres ne urait con -, loir sur fes dettes ianAlaises. 

UN NOUVEAU SOUS·MARIN 
ITALIEN 

Rome, 8 A.A.- u sous marin Raffo•-
1,,. Ta.rant:ni a été lancE nux chantitTS de 

Term~o. 

* N. d. !. r. - Le Caprtano Tarantino est 
le dernier tn date d'une sffie de 4 unité<; 
de la catégorie dite •de grande C1'ois•i:rc 
mises sur cale en 1938 aux che.:i ie-rs Tooi 
de Tarc-nto. Ce sont de grosses Jnités dt 
1.031 tonnes en surface, qai portC'!lt les 
noms des héros des -guerres du fascisme 
(Console Gen. Liuz21. Alpino Bagnolini . 
Regirntldo Giuliani). 

Les dfpêches nous avaient annrocé que 
le 12 décembre <kmier le Bagnolini, de 
cette série, avait atteint en plongée une 
profondeur, rEellement impressionnante 
pour un bâtiment de cette ta ·e, de 104 

mè~.rf'S. 

L'annt.•ntnt de ces sous·marins ccmpo:­
te 2 cancns de 100 mm., 4 mitrailleuses, 8 

t'.lbe> lance-torpilles de 533· 
Leur vitesse ffi surface est de 18 noeuds 

cc qui l:oi.1.r permet de po 1rsuivre en fmer· 
s,on e. de rcjoi:1d;e le plu:>art des navir~ 
marchands dent la marcht est rarement 
su;llrieurc à et- chiffrt. 

BULGARIE ET URSS. 
fvIO~!'CU, 8 (A.A.) - c D. N . B. > • 
La d":égRtion économique bulga:c prl'­

sldfr par M. Boji'off, ministrt des finan­
ces, a quitté hier Moscoa après avoir ter· 
m!n~ avec succk les négocia ~ions. 

En m~e kmps. M. Antonoff, j..!SQu'in 
minis· re de Bulgarie à Moscou. nomm~ 
ministre à Stockholm, a quitté la capita­
le soviétique. 

f ·~:..-=·-::;J:-....... ~M~;==~::.l::::l:::;~~l .1'~'.:?!~7'~R:!:!'"!!;-"!!?, i' ~:;·~·· E!!:!11;=!!!!!1t!!!l!!!•l11 

1 DE DEMAIN 
i Par MICHEL .::OR:JAY 

M. RudaJf Hess parmi los mate~t• du des troyet à bord 
allocution de Noe/ 

duquel il a prononcé ron 

xemple de 1-a FirC!ande. c·e t donc une 

tJtopie que le- l''01.i/oir la présenter 1 
co:nme pou1:ant mcnactr /"1 Turqu 'e.

1 

l-<t.••twrn· u·· 11 1 
1 

E>T c IOU"' 0 rvi \ ·:' > DU Jo•lm". 
1-'T"cfc.:u.~ur At.z1a i pt..Cpart dficarcrn• t 

t fnc r~ _.uen r t t. ~ f1 po4r to~t~ l('s 

1 at " a e-•. 

LES MINES Do you speak English? 
Lcndres, 8 A.A.- L'équipage de s..+ lu Ne :a1ssez pt!$ rno!l1r vot:t; r1ng!ais. -

mes du vapeur anglais Cedri:1gton d• JC.,:J1J ~ 'n. c;(;l Jc:;o·1~ d, (l)HVtrsut:Jon C't de cor .. 
tonnes f:.Jt sauvé. cs·icno:... l cr COinmc;cial d'un profe15ct:.• 

Le naufrag(• du navir M• dQ à une rx· t\.1 "tt E\. ""r SlJ\:s ._Oxford• ou Je>u-

p~osion. 

L'officit-r de q1ar: fut proieté Il une 
h3uteur de 30 '1icds. Par miracle, il m fu~ 

1uitte seulc·mf'nt avt'<' une fraC'ture à ls 
jambe. 

* Londres. 8 (A.A.) - On apprend que 
le vapeur < Td .vneky » de a.888 tonnes dt 

" . 
Leçons d'allemand 

t;,nntes paJ· }lrL! . t:Ur ·\l.ctr "'i..i... d1, '3· 

;1! - r.;.•11'-t ,~ ~n~thodc r'1ldic~~e et rn -
,i. Je.- P1u modestes. - S'adresser p•r 
'cri ::tU c rnn1 

• l' y~u , sou1 
LEÇON~ ! 'ALL.llMAND 
Une publicité bien faite est un ambas-

Ne-.vcasUe heurta une mine et coula hif'T d · d d sa eur qui va ou evant es clients 
au large de la côte sud-est. Tout l'équipa- . 
ge fut sauvé. 

pour les accue1Jhr. 

perd·.ies. perso!!ne sérieuse de !A famille. Elle y re· n'aura pas besoin de vous apprendre à di· qui se 01gnai . un couple ks saluait de 
- D'autant plus que no.is ne savons présen.'.e la règle , l'ordre, la pondération .. re 1 la mam. E: tanc." que la femme conti -

pas pourquoi, observa Léon. Le fait est Et Léon : XIII nuait d'agit<r son gant blanc, l'homme 
que c sa dame :. est plus joH, plus C'hcva- - Ce n'est pas une Courteme-r. C'est Ils s'acheminaient tous trois1 par la rue p<:nché v<:rs le mécanicien. donnait l'ordre 
leresquc. une Bréau. de Rivoli vers la prochaine station du Mé- de stopper. 

- Oui, reprit Mme Bréau, s'adressant - &le élève ses deux cnfan!s, Pierre et tropolitain. où Jeanne devai, les quitter. Sacristi 1 Gaston et sa femme. Eux qui 
à son fils, mais i1 :ie s'agit pas de raison· Pauline, selon les traditions, avec une ten- Elle avait promis de rentré dîner à Alfort- ne savaient ncn 1 Que faire ? Déjà ils ac­
ner. Les ~ois quarts des usages ne résis- dresse slvère, une sollicit'1de rigo·Jreuse. ville. Il le fallait. Et le travail des flears 1 couraient élégants et joyeux. Et Made­
tent pas à l'examen. Nous apprenons une Nous avons de petites querol1es ensem- Et cet:e pauvre vieil.!e tante qu1 l'atten- leine : 

'""";;-;:;;;;;;;;;;;;;:;;;;;;;~• -.....--.-...-......·_.._......,_....,__,..._......-- ...... __ ... langue ét:rangère, en ce moment. Si je te· ble à ce sujet. Mais j'ai tort. Chacun doit dait t En voilà une qui avait accueilli ?a - Qu'est.ce qae vous faites par ici ? 

Aie 1 c Sa dame • .. Mme Bréau et dis q!l'en angiais, c Je vous aime• se pro· ê re libre. D'ailleurs, elle s'y consacre pres- nouvdle à ma!ns jointes ... Sa nièce, épou-
1r u. ' m diner au Bois, avec des amis. 

son fils échangèrent un regard ioq:iiet. nonce c I love y<Y.1 », t;i ne me demande- que absolument. C'est une femme d~ fo- scr un jeune homme si distingué !. Elle J'ai été prendre Gas'.on à sa boite. No"Js 
jeanne le surprit au vol. Et de sa voix ras pas pourquoi, n'es•-ce pas ? 1"'u r{pé- yn, une femme de devoir. rn perdait la tête , c A croire que c'est passons chez nou..c;. Vous venez de notre 

XII 

- Oh l le ménaw;e Vaudoye, r('prit Mme preste : teras : c 1 love you >. - Tu oubl:es, maman, que Berthe v't elle qui se marie », disait jeanne. Tout côté ? .. 
Bréau. ne ressemble en ritn à celui de - Est-cc que j'ai dit quelque chose de - Mais, je préfère : c je vous aime. • prostern<"e devan: son mari et qu'tlle pous de mtme, il ne fallait pas trop bru que - Elle découvrit l'étrangi're et s'arrêta in-
Ga ton. Charles, mon gendre, est profe•- mal ? j Tenibles, ces locutions interdites, qui se l'admiration pour lui ju><p'à partag•: ment la dé'aisscr . Mas les deux fian - tcrloquéc. 
seur à l'Institut social. Il dirige, de plus. - Oh 1 de ma} -. protesta Léon. no"Js apparaissent comme les stigmates de son horreJ.r des microbes... c6; marchaicn: sans hâte, pour re•arder Mme Bréau prfsmta 
une grave re\'Ue. 11 fait des conférenc<'1. - En réalité .. commença sa mère. ,l'ignorance et sur lesquelles on vous jauge - C'est vrai, répondit, Mme Bréau. Ce l'instant de se séparer. Madcmoi•elle Jennne Collet Men fils 
Ce qu'il sait, ce qu'il lit, c'est effrayant 1 Mais Jeanne : u-. individu. « Se rappeler Wlc chose >, la vous étonne ;>CU'-être, ma pc:ite que Dans -.ine gloire de poussière, les aato< Gas on .. Ma btlle·fille Madeleine. 
Il passe sa vie sur l'échelle de S.3 biblio· - Si, si, si. C'est convro~. :-i'es~-ce pas c'est bien. c Se rappeler d'une chose>, c'es'. nous nous amusions de leurs ,travers. Mais, descèndaient vers les Champs~Elysées, en Uon l'approuva secr~tement de ne pas 
thèq'1c. madame ? Je vous l'ai demandé moi-m~· un crime. Une Jettre de trop, et l'on est 1 . conna!~nt. vous y serez aussi indu!- files denses. d'une allw-' pressée de voi.u· annoncer les fiançailles devant la jeune 

Et quand il redescend sur terre. parmi me.Chaque fois que j'aurais de mots qu'on perdu. !gente que nous. Au fond, mes enfants ne res bien contentC!I d'avoir f1ru la tournée fille, de lm fvitt>r lt" momeM de sw-prise 
les hommes, la pe-.ir le prend de tous les ne dit pas, il faut m'avertir. Entre vous' Heure-JSement, Jeat1ne n'ab-.isait pas de son. ni dw-s. ni méchants. C'est le princi- de visi'.C!I ou de roulM" vers ln frnirh~ur et dr gfne Qui s'en fClt suivi. 
contacts, de •ous 1. s miasmes. de tous les deux, je n'ai pas d'orgueil. ces mots tarés. E"le ne disai• m le ccintiè- pal. Et j'espère bien QJC tout ce monde- du Bois. Jeanne sa'ua d'Wl br<f mouvement de 
germes, d toutes les poussi~es. c·es.~ vrai - Eh bien, avoua Mme Bréau, on dit me >, ni c so:i manger >. On sentait que là vous ahnera comme U:le SOC'"Jr, quand Ils s'arrêt~ren~ au seu'l de l'~calitr qu tête et tout a;.issitô~ prit cong~. Léon, pen# 
C'es• un doux. un rêveur, et tn même plutôt : sa femme. la tan~c Félicie, personne distinguée. a j vous serez ma fille... Jeanne a"lait descendre Qu'e'l , sont tris- ch<' sur la balustrade de fer, la suivait des 
tempo un tati'"on et U'1 méticuleux. li - Tiens, comme c'est drôle ! s'écria vait passé par là. Le champ était sarclé Alors, jeanne, d'une voix basse et .ten- tes, c l s:ittion.• où l'on voit ceux qu'on ye-Jx : 
pou•se le o<:,' e l'hygime à un point Jeanne. On di! Madame et on ,e di: pa• déJà. li n'y res:ait plus beaucoup dt mau- dre, dégonflant d'un mot son petit coeur quitte s'enfoncer sou• la • rrc, s'<n•ev<·lir ( à suivre ) 
q;i'on n'imagine pas. N'est-ce pas, Léon ? sa dame 1 Pourquoi ? vaises herbes. I tout plein de gratitude : après la petite mort des adieux. , 

- Oui, c'est Charles le Sain. J Mme Bréau leva des mains désespérées. Jeanne renou:a en souriant : - Maman.. Ils fixaient le rendez-vo~s du lendemain 
Jeanne intCtTogea - Oh ' ma ;>etite. si vouJ me demen· - Donc. t sa femme > ? . . 1 

- A 1e. bonne h~u..· t "'{; ...... :., ,.,,;~,..."" (''' --n<l. sur un cri ri sumri~ é-c+.t1.ppé À 

- Et • dame ? j dez le pourquoi dea uoa1ee, noue 1ommtt ! - Berthe la Sage, dirait Léon. C'CGt la Mme Bréau. Au moins voi~à un mot q;i'on sa mère, Léon se retourna. Dans Wle auto 

" • • fi.Al ....... 

"...1' ?~VI 

holt .... , .. 

11' 1bul 
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